
 TRAPPES 
La caravane « Tous Aidants » a posé 
ses valises dans la commune Page 4

 MONTIGNY-LE-BRETONNEUX 
À la déchetterie, un caisson  
de réemploi pour les objets usés Page 8

 PLAISIR 
Des salariés d’Ikea en colère contre  
les faibles salaires Page 10

 FAITS DIVERS 
Élancourt : Les gens du voyage  
ne seront restés que trois jours Page 11

 JEUX OLYMPIQUES 
Paris 2024 : la flamme olympique 
passera par le Golf national Page 12

 CULTURE 
Jour J ce samedi pour l’Opéra des 
enfants au théâtre de SQY Page 14

Jean-Baptiste 
Hamonic 
missionné sur 
la transition 
énergétique

 Hebdomadaire gratuit d’informations locales

VOTEZ POUR LE BUDGET 
PARTICIPATIF  

ÉCOLOGIQUE ET SOLIDAIRE 
DE LA RÉGION

ÎLE-DE-FRANCE

LES CLAYES- 
SOUS-BOIS
Philippe  
Guiguen : « On 
est la bonne 
ville moyenne 
en termes 
économiques »

PLAISIR
Les travaux  
du parc de 
la Mare aux 
saules ont  
débuté

ÉLANCOURT
Le quartier  
du Village  
va être rénové
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Le maire de Ville-
preux a été missionné 
par la ministre de  
la Transition énergé-
tique en vue d’une 
prochaine loi de  
programmation  
énergie-climat pré-
sentée à l’automne
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UNE VOIE CYCLABLE  
DANS LA MONTÉE DE  

LA BUTTE AUX CHÊNES  
SERA RÉALISÉE CET ÉTÉ

MAGNY-VOISINS
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12, avenue des Prés - 78180 Montigny-le-Bretonneux

En 2023,
profitez d’une visibilité optimale 

auprès d’un large lectorat hebdomadaire.
 PLAISIR 

Rapprocher les jeunes et la police 
grâce au sport Page 5

 ÉLANCOURT 
Le parking de la mairie ferme  
pour un mois Page 7

 GUYANCOURT 
Olivier Pareja, élu tête de liste  
lors d’une élection sans candidat Page 8

 TRAPPES 
La ministre de la justice est venue 
faire le point sur la sécurité Page 9

 FAITS DIVERS 
Plaisir : Elle retrouve  
son mari ligoté sur leur lit Page 10

 SPORT 
Football : Hicham Zerhdy, retour 
gagnant sur le banc de Trappes Page 12

 CULTURE 
Trappes : Eiffel pose ses valises  
à la Merise Page 14

Expleo emménage dans  
le plus ancien immeuble  
de bureaux de SQY

 Hebdomadaire gratuit d’informations locales
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JO 2024 :  
VTT SUR LA COLLINE 

D’ÉLANCOURT,  
LA MENACE  
CHAMONIX ?

SAINT-QUENTIN-EN-YVELINES

SAINT-QUENTIN-
EN-YVELINES
L’institut 
handisport  
du futur  
doit ouvrir  
en 2024

GUYANCOURT
Le maire 
sortant 
François 
Morton est tête  
de liste aux 
élections 
municipales

MAUREPAS
Un chapiteau 
provisoire  
pour aider les 
commerçants à 
affronter l’hiver

Anciennement appelé 
L’International, 
l’immeuble Le Carré 
affiche un tout 
nouveau visage.  
Sa partie bureaux 
est désormais 
majoritairement 
occupée par  
la société Expleo.
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LE VÉLODROME NATIONAL, 
TEMPLE DE LA MUSIQUE 

ÉLECTRO  
POUR UNE SOIRÉE

MONTIGNY-LE-BRETONNEUX
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01 58 88 10 00
(1)

JUSQU’À 

6 000 €
 DE REMISE (1)

SUR UNE SÉLECTION DE LOGEMENTS 

LES TERRASSES DU TRIANON

Saint-Cyr-l’Ecole

(1) Réduction de 1500 euros par pièce principale (pièce de plus de 7m² hors cuisine et salle de bain) sur le prix de vente sur une sélection de logements (lots : C34, H15, H34, D12, G22) de la résidence Les Terrasses du Trianon à Saint-Cyr l’Ecole, sur la base de la grille de prix en TVA 20%  des logements en vigueur au 04/10/2019. Offre valable pour toute réservation signée entre le 04 novembre 2019 et le 30 novembre 2019 d’un appartement sur 
la résidence Les Terrasses du Trianon à Saint-Cyr l’Ecole, sous réserve de signature de l’acte authentique de vente dans les délais stipulés au contrat de réservation. Dans la limite des stocks disponibles. Offre non cumulable avec les autres offres Bouygues Immobilier en cours. Conditions détaillées sur simple demande ou sur www.bouygues-immobilier.com. Le réservataire dispose d’un droit de rétractation de 10 jours (article L 271-1 du code de 
la construction et de l’habitation). Bouygues Immobilier, SAS, au capital de 138.577.320 €, SIREN 562 091 546 RCS Nanterre, siège social, 3 boulevard Gallieni à Issy les Moulineaux (92130), intermédiaire en opération de banque catégorie mandataire Intermédiaire en Opérations de Banque (MIOB) inscrit à l’ORIAS sous le n° 13006299. Document et illustration non contractuels.  Crédit Photo : Getty Images. Conception : Types Top/Athana 10-19.
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SQY Faites appel à nous !
pub@lagazette-sqy.fr

 vous désirez passer votre publicité dans notre journal ?   
entrepreneur, commerçant, artisan

Vous êtes

 ÉLANCOURT 
La Ville récompensée  
pour sa boxe itinérante Page 4

 VILLEPREUX 
La commune pourrait accueillir  
des Tibétains Page 5

 SAINT-QUENTIN-EN-YVELINES 
Tony Estanguet assure que le travail 
continue pour les JO à Élancourt Page 8

 MAGNY-LES-HAMEAUX 
La commune a mis aux enchères  
son matériel déclassé Page 8

 FAITS DIVERS 
Trappes : Une enveloppe suspecte  
bloque le commissariat Page 10

 SPORT 
Cyclisme : Deux jeunes pistards de 
l'équipe de France au VCESQY  Page 12

 CULTURE 
Montigny : Grand Corps Malade slame  
à la ferme du Manet ce vendredi Page 14

Les violences 
conjugales augmentent 
ou la parole se libère ?

 Hebdomadaire gratuit d’informations locales
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20 LOGEMENTS  
EN ACCESSION SOCIALE  

À LA PROPRIÉTÉ SUR  
LE SITE DE L’EX-COLLÈGE 

BERGSON

MONTIGNY-LE-BRETONNEUX

SAINT-QUENTIN- 
EN-YVELINES
Le projet  
de règlement  
de la publicité 
est acté

COIGNIÈRES
Le magasin 
O’Tera a 
définitivement  
fermé  
ses portes

GUYANCOURT
L’ancien site  
de Thalès  
prendra le nom 
de quartier  
des Savoirs

Depuis le lancement  
du Grenelle consacré  
aux violences conjugales, 
les associations œuvrant 
à SQY ont noté  
une nette augmentation 
des signalements 
de violences faites 
aux femmes. Alors 
recrudescence ou prise 
de conscience ?
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FAIRE DÉCOUVRIR ET 
ATTIRER LES JEUNES  

VERS LE MÉTIER 
D’ASCENSORISTE

TRAPPES
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SQY Faites appel à nous !
pub@lagazette-sqy.fr

 vous désirez passer votre publicité dans notre journal ?   
entrepreneur, commerçant, artisan

Vous êtes

 SAINT-QUENTIN-EN-YVELINES 
L’actualité du réseau SQYbus  
en temps réel sur Twitter Page 5

 GUYANCOURT 
La mairie alerte les habitants sur  
des démarchages immobiliers Page 7

 ÉLANCOURT 
Municipales : la gauche tient  
sa tête de liste Page 8

 PLAISIR 
Un bar à innovations ouvre  
dans la galerie d’Auchan Page 9

 FAITS DIVERS 
Mouma Benmansour a disparu  
depuis une semaine Page 11

 SPORT 
Handball : Plaisir corrigé  
à Aubervilliers Page 12

 CULTURE 
SQY : La magie de Noël envahit 
l’agglomération Page 14

 Hebdomadaire gratuit d’informations locales

SQY BUSINESS DAY :  
UNE JOURNÉE  

POUR  
« FACILITER LA VIE »  
DES ENTREPRISES

SAINT-QUENTIN-EN-YVELINES

PLAISIR
3 000 arbres 
en plus pour  
la forêt de 
Sainte-Apolline

LA VERRIÈRE
Face aux 
désagréments 
pointés  
par les 
habitants, 
Eurovia fait 
visiter son site

ÉLANCOURT
Le restaurant 
Les Templiers 
s’associe  
au Coin du 
sommelier  
pour installer  
une cave à vins

Dossier page 2

Le réaménagement 
du carrefour de la 
Malmedonne est 
désormais espéré pour 
démarrer en 2024. Il 
permettra de relier La 
Verrière et Maurepas, 
actuellement séparées 
par la RN 10.
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LA POLICE SE FORME  
À LA CONDUITE EN 

SITUATION D’URGENCE

YVELINES

Actu page 7
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Actu page 4

Réaménagement  
du carrefour de  
la Malmedonne :  
la RN 10 va être enfouie



Jean-Baptiste Hamonic missionné 
sur la transition énergétique

Le maire de Villepreux a été missionné 
par la ministre de la Transition 

énergétique en vue d’une prochaine 
loi de programmation énergie-climat 

présentée à l’automne

Ce n’est pas un hasard si 
le maire de Villepreux, 
Jean-Baptiste Hamonic 
(MoDem), vient d’être 

missionné par la ministre de la 
Transition énergétique, Agnès Pannier-
Runacher, en vue de la future loi de pro-
grammation énergie-climat. Président 
de l’Agence locale de l’énergie et du 
climat de Saint-Quentin-en-Yvelines 
(Alec SQY), président du MoDem 
78, membre du bureau de l’Association 
des petites villes de France (APVF) et 
soutien de la majorité présidentielle, 
autant d’arguments qui en faisaient 
le candidat idéal pour cette mission 
ministérielle.

Après avoir fait voter la loi d’accélé-
ration des énergies renouvelables et le 
projet de loi relatif à l’accélération de 
la construction des nouveaux réacteurs 
nucléaires, la ministre de la Transition 
énergétique, Agnès Pannier-Runacher, 
« amorce un nouveau volet avec la loi de 
programmation énergie-climat, explique 
le maire de Villepreux. Ce que j’apprécie 
dans cette loi, c’est le terme de planification. 
Sur un certain nombre de sujets, nous 
avons besoin de voir sur du plus long terme, 
affirme-t-il. Cette loi a vocation à être 

présentée à l’automne 2023 au parlement. 
La ministre a décidé de mener un travail 
préparatoire de coconstruction de cette 
stratégie, avec deux horizons  : 2030 et 
2050. Il y aura un focus sur les énergies bas 
carbone. La façon dont elle a vu les choses, 
ce sont sept groupes de travail thématiques 
dont un a pour objet de faire la synthèse 
des six autres avec un copilotage par un 
parlementaire et un élu représentant d’une 
association d’élus locaux. » 

Jean-Baptiste Hamonic se retrouve ainsi 
dans le groupe de travail 4, « Production 

de chaleur et d’autres énergies bas 
carbone », « associé à Pierre Cazeneuve, 
député des Hauts-de-Seine, pour repré-
senter l’association des petites villes de 
France. De 2 500 à 25 000 habitants, ce 
qui représente 4 500 communes en France 
et 26 millions d’habitants. Villepreux est 
adhérente depuis trois ans et je siège au 
bureau de l’APVF. Les deux référents des 
Yvelines sont Daniel Cornalba (DVC), 
maire de L’Étang-la-Ville, et moi-même. »

Et de poursuivre en expliquant que, 
dans cette démarche de coconstruc-

tion, «  l’idée est de dire que sur cette 
stratégie énergétique, qui a aussi vocation 
à préserver l’indépendance énergétique de 
la France, sans oublier le volet de réin-
dustrialisation des énergies vertes sur le 
territoires, on ne peut pas le faire sans les 
territoires et seuls les élus locaux pourront 
dire tel type de projet est viable, tel site 
fait sens, tel type d’énergie est cohérent. »

Si les groupes de travail ont une 
grande latitude d’exploration, un 
cap leur a été fixé avec en ligne de 
mire une baisse des consommations 
de 40 % d’ici 2050. Et le moment 
est crucial pour le premier magistrat 
de Villepreux. « Il est indispensable de 
promouvoir un certain nombre d’autres 
énergies. Nous sommes à la croisée des 
chemins avec des leviers identifiés  : 
comment produire et comment stocker ? 
Chaleur renouvelable, biocarburant, gaz 
renouvelable, biomasse, géothermie, etc., 
l ’objet des groupes de travail est de bâtir 
une stratégie et de définir quelle énergie 
est la plus pertinente pour tel usage. 
Exemple : faut-il flécher les biocarbu-
rants sur les mobilités ? La méthani-
sation pour l’agroalimentaire ? Etc. »

Et d’avouer que « le travail est colossal 
pour construire une stratégie globale avec 
des objectifs très concrets pour atteindre la 
réduction de 40 % des dépenses énergé-
tiques. Nous faisons des auditions, notam-
ment sur toutes les questions techniques 
qui sont particulièrement spécifiques. Et 
nous devons rendre une première contri-
bution pour fin juillet. J’essaye d’avoir la 
vision la plus territoriale possible parmi 
toutes les propositions que nous recensons. 
Il faut regarder la faisabilité et que cela 
corresponde à un bassin de vie. Il faudra 
un portage politique des élus locaux pour 
ne pas passer en force. […] C’est le combat 
du siècle. » 

Et c’est dans sa ville de Villepreux 
que Jean-Baptiste Hamonic a fait ses 
armes et a mis en place toutes une 
série de mesures concrètes dès son 
arrivée à la tête de la municipalité 
en 2020. « J’ai bâti le projet de man-
dat avec les équipes sous l ’angle de 17 
objectifs de développement durable (lire 
encadré), rappelle l’édile. Nous nous 
efforçons de la mettre en application et 
on voit bien qu’ils couvrent tout. Nous 
voulons que notre politique locale soit 
constamment une composante déve-
loppement durable. Nous avons eu la 
récompense du management territorial 
et de la performance publique, c’est aussi 
la manière dont nous avons porté des 

projets sur Villepreux avec la mise en 
avant de ces ODD. » 

Et le maire d’expliquer qu’en matière de 
sobriété « il faut que l’on marche sur deux 
jambes : la sobriété budgétaire, qui est une 
figure imposée, et la sobriété énergétique 
et écologique. Et il faut faire converger les 
deux. Nous avons une politique d’amé-
nagement, avec un cadre de vie à 75 % 
naturel, très raisonnée et maîtrisée. »

Et si la commune de Villepreux ne 
peut pas artificialiser ses sols, les élus 
sont plutôt dans la logique « de recons-
truire la ville sur la ville, de réhabiliter 
et de faire des projets vertueux pour 
l’environnement. Le projet école est 
symbolique et témoigne de notre volonté 
de sobriété énergétique et budgétaire. 
Et nous avons des aides de tous nos 
partenaires  : Banque des territoires, 
Région, Département, Saint-Quentin-
en-Yvelines », souligne l’élu. 

Enfin, dernier volet de cette stratégie 
communale et non des moindres  : 
l’éducation. « Nous devons éduquer à une 
certaine sensibilité environnementale, 
notamment auprès des plus jeunes. Nous 
finalisons notre passeport du civisme, un 
livret de bonnes pratiques. C’est l’éduca-
tion aux écogestes qui sont primordiaux. 
Tout un travail est fait avec les écodélé-
gués au collège et au lycée. Notre conseil 
municipal juniors, le premier du genre à 
Villepreux, a décidé de travailler sur trois 
sujets : comment bâtir des solidarités dans 
une ville, les Jeux olympiques et paralym-
piques de 2024 pour le faire vivre sur la 
commune et le développement durable. 
Tout l’enjeu est de susciter l’adhésion », 
conclut Jean-Baptiste Hamonic. n

 LA RÉDACTION

DOSSIER02

« Ce que j’apprécie dans cette loi, c’est le terme de planification. Sur un 
certain nombre de sujets, nous avons besoin de voir sur du plus long terme », 
affirme Jean-Baptiste Hamonic.
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VILLEPREUX

Les groupes de travail

•  Groupe 1 :  
Sobriété énergétique

•  Groupe 2 :  
Efficacité énergétique

•  Groupe 3 :  
Production d’électricité et 
systèmes électriques

•  Groupe 4 :  
Production de chaleur et 
d’autres énergies bas carbone

•  Groupe 5 :  
Innovation

•  Groupe 6 :  
Transition énergétique dans 
les zones non-interconnectées

•  Groupe 7 :  
Synthèse et bouclage

Les 17 objectifs de développement durable de Villepreux

Objectif 1 : Pas de pauvreté
La croissance économique doit être 
partagée pour créer des emplois du-
rables et promouvoir l’égalité.
Objectif 2 : Faim « zéro »
Le secteur de l’alimentation et de 
l’agriculture offre des solutions clés 
pour le développement, et il est au 
cœur de l’éradication de la faim et de 
la pauvreté.
Objectif 3 : Bonne santé  
et bien-être
Donner les moyens de vivre une vie 
saine et promouvoir le bien-être de 
tous à tous les âges est essentiel pour 
le développement durable.
Objectif 4 : Éducation de qualité
Obtenir une éducation de qualité 
est le fondement pour améliorer la 
vie des gens et le développement 
durable.
Objectif 5 : Égalité entre les sexes
L’égalité des sexes n’est pas seulement 
un droit fondamental de la personne, 
mais aussi un fondement nécessaire 
pour l’instauration d’un monde paci-
fique, prospère et durable.
Objectif 6 : Eau propre  
et assainissement
Une eau propre et accessible pour 

tous est un élément essentiel du 
monde dans lequel nous voulons 
vivre.
Objectif 7 : Énergie propre  
et d’un coût abordable
L’énergie durable est une opportu-
nité pour transformer les vies, les 
économies et la planète.
Objectif 8 : Travail décent  
et croissance économique
Nous devons revoir et réorgani-
ser nos politiques économiques et 
sociales visant à éliminer complète-
ment la pauvreté.
Objectif 9 : Industrie, innovation 
et infrastructure
Les investissements dans l’infras-
tructure sont essentiels pour parvenir 
au développement durable
Objectif 10 : Inégalités réduites
Réduire les inégalités dans les pays et 
d’un pays à l’autre
Objectif 11 : Villes et  
communautés durables
L’avenir que nous voulons com-
prend des villes qui offrent à tous de 
grandes possibilités.
Objectif 12 : Consommation et 
production durables
La consommation et la production 

durables visent à « faire plus et mieux 
avec moins ».
Objectif 13 : Mesures relatives  
à la lutte contre les changements 
climatiques
La lutte contre le réchauffement 
climatique est devenue un élément 
indissociable de la réalisation du 
développement durable.
Objectif 14 : Vie aquatique
La gestion prudente de nos océans 
et mers est vitale pour un avenir 
durable.
Objectif 15 : Vie terrestre
La déforestation et la désertification 
posent des défis majeurs au dévelop-
pement durable.
Objectif 16 : Paix, justice et 
 institutions efficaces
Promotion de sociétés pacifiques 
et inclusives, accès à la justice pour 
tous et renforcement des institutions 
responsables et efficaces à tous les 
niveaux.
Objectif 17 : Partenariats pour 
la réalisation des objectifs
Des partenariats inclusifs construits 
sur des principes et des valeurs, une 
vision commune et des objectifs 
communs sont nécessaires.



De la collecte à la valorisation des
déchets, nous mettons notre

expertise et notre savoir-faire au
service des territoires depuis près de

60 ans.

#PROXIMITE                           

Sepur,
Engagés pour l'avenir de
nos territoires

                          
 #EXPERTISE              #ESPRITD'ÉQUIPE
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À l’instar d’autres quartiers comme 
la Clef de Saint-Pierre (lire notre 
édition du 31 mai 2022), le Village 
d’Élancourt va faire l’objet d’une 
réhabilitation, et ce projet a donné 
lieu à une réunion publique sous un 
format Mon quartier demain. Un 
temps de rencontre festif où les élus 
«  viennent à la rencontre des Élan-
courtois pour leur présenter les projets 
à venir à deux pas de chez eux », rap-
pelle la municipalité  dans un com-
muniqué. 

En l’occurrence, ici, c’est devant l’ex-
mairie-école que ce temps d’échanges 
se déroulait, le 3 juin. Un lieu central 
du Village, quartier historique et 
rural d’Élancourt, qui va quelque peu 
changer de visage dans les années à 
venir. «  On intervient sur le quartier 
par petites touches, il ne s’agit pas de 
refaire l’aménagement général, tient 
toutefois à rassurer Frédéric Pélegrin, 
adjoint élancourtois à l’aménage-
ment et l’urbanisme. Au contraire, c’est 
de respecter la vieille trame de village 
typique francilien, lui redonner un cer-
tain charme, tout en soignant les maux 
actuels, qui sont la circulation, la pol-

lution, et remettre le paramètre envi-
ronnemental sur la table, parce qu’il n’a 
pas été pris en compte dans les anciens 
aménagements. »

L’ex-mairie-école, aujourd’hui uti-
lisée notamment comme Média-
pôle pour former les enseignants au 
numérique et organiser des ateliers 
familiaux autour du numérique, va 
voir ses abords rénovés. Notamment 
la cour. « On est sur une cour d’école 
qui sert très peu, on a un petit parking 
en contrebas, et on va voir si on ne peut 
pas les connecter, de manière à retrou-
ver aussi des solutions de stationne-
ment, développe Frédéric Pélegrin. 
C’est important, car on pense à  notre 
pôle de commerces, qui sont ici (sur 
une place en contrebas de l’ex-mairie-
école, Ndlr), on a quelques commerces 
qu’il faut bien sûr encourager, soutenir, 
comme une boulangerie, une pharma-
cie, et ainsi de suite. L’accessibilité, donc 
aussi le stationnement, est à prendre en 
compte, pour pérenniser le service aux 
habitants. » 

Ainsi, la cour deviendrait «  partiel-
lement un parking  », d’une «  quin-

zaine de places », ajoute l’élu. Quant 
au préau, « il a de gros problèmes tech-
niques  », poursuit-il, évoquant une 
charpente «  en très mauvais état  », 
dont la solidité «  n’est pas du tout 
prouvée, on a eu déjà des problèmes 
il y a quelque temps, où certains élé-
ments sont tombés ». « Pour l’instant, 
il n’y a pas un risque immédiat, mais 
on se pose des questions. Idem pour les 
murs, on est en train de voir si on peut 
conserver un minimum de structure ou 
pas », indique-t-il.  

Le jardin des 5 sens, situé à proxi-
mité, va lui être refait « pour remettre 
complètement à plat l ’aspect square de 
loisirs […] à la fois pour les seniors, 
mais aussi les familles et les petits 
enfants  ; […]  on va rejouer complè-
tement le dessin actuel, la conception 
actuelle, la symétrie va être changée », 
explique Frédéric Pélegrin. Dans un 
communiqué, la Ville mentionne 
la création « de structures en bois, de 
jeux d’éveil, d’espaces de motricité, 
mais aussi de balançoires évolutives 
et d’une nacelle pour bébé  » au sein 
d’une nouvelle aire de jeux dans ce 
jardin, ainsi qu’un aspect paysager 

avec l’aménagement d’ « alcôves vé-
gétalisées, des espaces de pique-nique, 
des zones d’ombrage et des plantations 
de vivaces adaptées à la gestion diffé-
renciée des espaces verts municipaux ». 
Ces réalisations au jardin des 5 sens 
sont prévues d’ici fin 2024, pour un 
coût total de 87 000 euros. 

Autre lieu emblématique du quartier 
qui va avoir droit à un lifting, le bas-
sin de la Muette. «  Il va y avoir un 
curage de fait, une solidité des berges, car 
on a des ragondins, sauf erreur de ma 
part. […]. Et on a quand même aussi 
des contraintes environnementales, car 
on a une faune et une flore à respecter, 
on ne peut pas intervenir comme on 
veut et de manière grossière, il faut le 
faire dans le plus délicat, dans le plus 
chirurgical  », détaille Frédéric Péle-
grin. Un parcours ludique et sportif 

doit aussi voir le jour autour du bas-
sin. Ces aménagements à la Muette, 
pour lesquels SQY investit 2,85 
millions d’euros, doivent être réalisés 
entre juillet 2023 et octobre 2024. 

Enfin, la Ville assure vouloir davan-
tage sanctuariser le quartier. « On a 
une volonté de maîtriser l’urbanisme, 
affirme Frédéric Pélegrin. J’ai institué 
de nouvelles règles dans le cadre de la 
modification du PLUI, où nous ne vou-
lons pas que les grands terrains soient 
divisés. » Il assure que l’ « on reste vi-
gilants » vis-à-vis du démarchage par 
les promoteurs et cite notamment un 
projet d’une trentaine de logements 
collectifs en accession à la propriété, 
en face du parking Mozart, qui a 
suscité une levée de bouclier des ri-
verains, et serait actuellement étudié 
par les services préfectoraux. n

La Compagnie des Aidants, une as-
sociation qui a pour but de dévelop-
per l’entraide et les échanges entre 
les aidants, a été fondée par Claudie 
Kulak, qui, pendant près de 20 ans, 
a pris soin de membres de sa famille 
non sans rencontrer certaines dif-
ficultés. «  Après cette expérience, et 
convaincue que les aidants pouvaient 
s’entraider entre pairs et être solidaires, 
Claudie a souhaité apporter tout son 
soutien aux aidants  », relate le site 
internet de l’association.

« Tout d’abord, il est bon de savoir exac-
tement ce qu’est un aidant, car beau-
coup de personnes le sont sans même le 
savoir », commente Marie De Wer-
bier, cheffe de projets communica-
tion et événementiel au sein de la 
Compagnie des Aidants, rencontrée 
lors du passage de la caravane « Tous 

Aidants », qui a posé ses valises deux 
jours durant à Trappes, les 21 et 22 
juin. Cette action de terrain est mise 
en place par l’association depuis 2018 
pour venir à la rencontre de la popu-
lation, au niveau national. Un aidant 
est donc un proche non professionnel 
qui vient en aide à une personne en 
perte d’autonomie pour la soutenir 
dans ses activités quotidiennes. 

Ainsi, depuis six ans, la caravane 
«  Tous Aidants  » sillonne toute la 
France et accueille gratuitement les 
proches aidants dans un espace cha-
leureux pour leur offrir écoute, sou-
tien et conseils. Elle s’installe durant 
quelques jours au sein d’un hôpital 
ou sur une place publique.  « Depuis 
ce matin, 10 à 15 personnes sont venues 
nous voir. Ici, à Trappes, on va dire qu’à 
70 % ce sont des aidants qui s’occupent 

de personnes âgées », poursuit la cheffe 
de projets. « Les mois de juin et juillet, 
nous sommes principalement en Île-de-
France et partout en France le reste de 
l’année », continue-t-elle. 

Les aidants qui le désirent viennent 
et ont un premier entretien avec 
une assistante sociale pour obtenir 
des informations adaptées à leur 
situation et, si besoin, pour être 
orientés vers les structures locales. 
« Certaines personnes viennent nous 
voir car elles ne savent pas comment 
faire. Elles sont en grande souffrance 
et parfois démunies », explique Marie 
De Werbier. Des stands d’informa-
tions sont également mis en place 
lors du passage de la caravane. 

Par ailleurs, sur le site internet 
de l’association, des formations 
entièrement gratuites sur divers 
thèmes (comment poser des bas 
de contention  ? Comment mieux 
communiquer avec son proche ?…) 
sont délivrées au moyen de vidéos 
interactives, de podcasts et de quiz, 
toujours dans le but de faciliter le 
quotidien des aidés et des aidants, 
«  car il est assez difficile de lier sa 
vie personnelle et sa vie d’aidant, 
notamment parce que beaucoup tra-
vaillent », indique Marie De Wer-
bier. Il est possible de retrouver 
les formations ainsi que les dates 
et lieux de passage de la caravane 
« Tous Aidants » sur le site internet 
lacompagniedesaidants.org. n

Le quartier du Village va être rénové 

La caravane « Tous Aidants » 
a posé ses valises dans 
la commune 

Ce quartier ancien et rural d’Élancourt va bénéficier de modernisations en plusieurs points, 
notamment le jardin des 5 sens, la cour de l’ex-mairie-école et le bassin de la Muette. 

La caravane « Tous Aidants », qui sillonne toute la France, 
était à Trappes les 21 et 22 juin. La Gazette est allée à 
sa rencontre. 

 ALEXIS CIMOLINO

 PIERRE PONLEVÉ

Le jardin des 5 sens va être refait « pour remettre complètement à plat 
l’aspect square de loisirs […] à la fois pour les seniors, mais aussi les familles 
et les petits enfants », explique Frédéric Pélegrin. 
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Des membres de l’association la Compagnie des Aidants posent devant la 
caravane « Tous Aidants », qui était de passage à Trappes les 21 et 22 juin. 
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TRAPPES LES CLAYES  Un vide-
greniers pour 
la bonne cause 
ce dimanche 
Le traditionnel vide-greniers 
de l’ALMG se tient le 2 juillet 
aux alentours de la mairie et 
sur le parking du gymnase 
Gilardi. Les bénéfices seront 
reversés à l’AFM Téléthon. 
L’Association pour la lutte contre les 
maladies génétiques (ALMG) des 
Clayes-sous-Bois organise, le 2 juillet 
de 9 h à 17 h 30, son traditionnel vide-
greniers. Un vide-greniers solidaire, 
puisque l’association reversera tous 
les bénéfices à l’AFM Téléthon lors 
de la prochaine édition du Téléthon, 
en décembre. « Nouveauté cette année : 
le vide-greniers aura lieu aux alentours 
de l’hôtel de ville et sur le parking du 
gymnase Thierry Gilardi », précise la 
municipalité des Clayes-sous-Bois 
sur les réseaux sociaux. Des stands 
de restauration seront proposés, ainsi 
qu’un baptême moto avec le Moto 
club Les Clayes. Entrée libre pour les 
visiteurs, le tarif s’élève à 20 euros pour 
les exposants clétiens et 25 euros pour 
les exposants non clétiens. Détails et 
réservations par courriel à videgrenier-
almg78340@outlook.fr. 
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MONTIGNY  Montigny 
et Dolyna (Ukraine) 
officiellement  
jumelles 
Les deux Villes ont signé, 
le 10 juin dernier, une charte 
les unissant dans un jumelage 
solidaire.

 EN IMAGE
PLAISIR  Dix cendriers pédagogiques installés dans la commune

C’était dans les tuyaux depuis 
pratiquement le début de la guerre 
en Ukraine (lire notre édition du 5 
avril 2022), c’est désormais officiel. 
Montigny-le-Bretonneux et la Ville 
ukrainienne de Dolyna sont officiel-
lement jumelées. Le 10 juin dernier, 
le maire de Dolyna, Ivan Dyriv, et 
son homologue ignymontain, Lorrain 
Merckaert (DVD), ont paraphé 
officiellement, à l’hôtel de ville de 
Montigny, une charte unissant les 
deux communes dans un jumelage 
solidaire. « Désormais, des liens amicaux 
permanents ont été établis entre nous 
pour une familiarisation mutuelle avec la 
vie, l’histoire et la culture, pour parvenir 
à une meilleure compréhension mutuelle, 
renforcer la coopération et l’amitié entre 
la population, ainsi que pour partager 
des expériences dans la résolution de 
problèmes similaires rencontrés par les 
autorités. Nous avons mis en avant les 
principaux domaines de coopération 
: éducation, culture, sport, business, 
énergie », a notamment posté l’édile 
ukrainien sur les réseaux sociaux.

Cela fait maintenant quelques semaines que les fumeurs peuvent apercevoir des cendriers pédagogiques à Plaisir, installés dans différents lieux 
de la commune. Au nombre de dix, ces cendriers pédagogiques sont là pour que les gens évitent de jeter leurs mégots par terre, des mégots qui 
mettent plusieurs années à se dégrader dans la nature. En glissant ces derniers dans les cendriers de vote, les fumeurs ont la possibilité de choisir 
entre deux réponses, par exemple entre foot et rugby ou entre Star Trek et Star Wars (voir photo ci-dessus)… « Plus le tas de mégots progresse, plus il 
donne la tendance. Une fois les cendriers pleins, les mégots sont collectés puis confiés à une entreprise qui les valorisera », précise la municipalité. Le maga-
zine municipal du mois de juin recense les lieux où ont été installés les différents cendriers.
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Quelles ont été vos priorités 
depuis votre élection en 2020 ?
Malgré les difficultés, 70 % de l’en-
semble de notre programme a déjà 
été réalisé ou lancé avec certitude 
d’achèvement. […] Dans les prio-
rités, il y avait un certain nombre 
d’opérations qui demandent beau-
coup de temps. Déjà, une refonte 
complète du PLU. L’objectif [...] 
était de trouver un équilibre entre 
les constructions nécessaires pour 
corriger la baisse de la population 
[...], tout en préservant un certain 
nombre de quartiers de la ville, et en 
gardant un esprit village. 

Une autre opération très importante 
[…] est la maison pluridisciplinaire 
de santé. Ça demande du temps, car 
il y a une partie immobilière, mais il 
faut aussi mettre en place un projet 
de santé. […] On espère rentrer dans 
les locaux au 2d semestre 2024. […] 
Le projet, au niveau du monde mé-
dical et paramédical de la commune, 
a très vite pris. Ça a mis 5-6 mois. 
L’association est créée, le projet de 
maison de santé a été déposé, et nous 

avons eu une labellisation de l’ARS 
en tant que Maison de santé. Et on 
va devoir créer un étage supplémen-
taire, avec un pôle imagerie. 

Ce qu’on a aussi voulu lancer, c’est 
une grosse réhabilitation d’école, Jean 
Jaurès, qui s’étale sur 3-4 ans […]. 
On a [aussi] lancé un plan de sobrié-
té énergétique qu’on va commencer à 
décliner dès cette année avec un plan 
sur plusieurs années. 

Ce qu’on a réussi, un projet qui était 
totalement bloqué et va démarrer en 
tout début d’année prochaine, c’est la 
réalisation d’une résidence seniors, 
avec près de 110 appartements. […] 
Autre projet important qui prend du 
temps et que j’ai lancé dès le départ, 
c’est la requalification de la résidence 
de l’Avre (environ 400 logements, 
Ndlr). C’est une requalification qui 
prend 4 à 5 ans, avec la destruction 
de [91 logements], la reconstruction 
sur le site de 65 logements, avec des 
bâtiments tout neufs, sachant que 
les autres locataires qui ne veulent 
pas être relogés sur le site auront une 

priorité sur un autre programme au 
niveau de la ville, le programme du 
Gros caillou, en face d’Atos. […] 

Il y avait en face du site Atos un ter-
rain qui [...] devait permettre de re-
créer du logement de qualité, plus un 
aspect social, et pour ça, je souhaitais, 
dans le cadre de cette réhabilitation 
de l’Avre que ce projet n’attende pas 
le nouveau PLU pour pouvoir être 
fait. Donc on a fait une modification 
[du PLU] qui fait que ce projet du 
Gros caillou a été déposé, avec 150 
logements, dont 30  % à caractère 
social, qui vont permettre de prendre 
les personnes qui n’auront pas été 
affectées dans le lieu de l’Avre […]. 

Il y a [aussi] un aspect […] sur la 
sécurité […]. Une police municipale 
comme celle des Clayes, on oscillait 
entre 3 et 6 policiers municipaux ou 
ASVP, […]. On a continué à aug-
menter le nombre de caméras sur la 
commune. On en est à près de 140. 
Par contre, pour les polices munici-
pales, ce n’est pas possible. Donc j’ai 
fait le choix [...] de mutualiser nos 

polices [avec Plaisir]. Il y aura un 
financement d’un tiers de la police 
municipale par Les Clayes, deux tiers 
par Plaisir, ce qui en contrepartie de-
vra donner un tiers d’activité sur Les 
Clayes et deux tiers sur Plaisir. […] 

Autre sujet fort important […], le 
développement durable. On a créé 
une forêt jardin dans un quartier, 
on a la Semaine du développement 
durable depuis 3 ans. […] Dans les 
3 ans à venir, on va fixer un certain 
nombre de végétalisations de cours 
d’écoles. […] On a aussi réussi à 
maintenir le niveau de subvention à 
la vie associative […]. Je suis aussi 
sensible à la cause animale. […] On 
a trouvé une action très simple, […] 
le lancement de la carte urgence ani-
male, qui a hyper bien pris. 

Quel regard portez-vous sur la 
place des Clayes dans SQY ? 
Mes relations avec SQY sont très 
bonnes. L’Agglomération, c’est une 
strate supplémentaire. Il y a du positif, 
c’est qu’on peut avoir des financements 
et une oreille attentive sur certains 
projets et des supports, et du négatif, 
c’est que quelquefois, sur des décisions 
que l’on aurait prises rapidement, ça 
prend plus de temps. Mais globale-
ment, c’est positif, ce que ne com-
prend pas forcément la population, 
qui était habituée à avoir des temps de 
réaction très rapides. […] Après, sur 
l’aspect économique, Les Clayes, on 
sait très bien que ce n’est pas le cœur 
économique de l’Agglo, bien que l’on 
ait quand même une bonne part.[…] 
Vous avez les centres commerciaux, 
Atos, toute la zone des Dames […]. 
Donc on est la bonne ville moyenne 
en termes économiques.  

Serez-vous candidat à votre suc-
cession en 2026 ? 
2026, on est en 2023. Ce que je fais 
aujourd’hui me passionne malgré 
toutes les difficultés, [bien] que le 
maire, comme dit notre président du 
Sénat, c’est l’élu qui est à portée d’en-
gueulades. Je n’ai jamais été menacé 
physiquement, mais c’est vrai que les 
gens sont parfois assez vindicatifs, ils 
ne comprennent pas. […] Je ne me 
vois pas rester à rien faire, mais on 
verra dans trois ans. n

Philippe Guiguen : « On est la bonne ville 
moyenne en termes économiques »
Nous poursuivons nos interviews d’élus de SQY à mi-mandat. Cette semaine, entretien 
avec Philippe Guiguen, maire DVD des Clayes-sous-Bois. 

 ALEXIS CIMOLINO

ACTUALITÉS06

Philippe Guiguen assure que, malgré 
le contexte, « 70 % » du programme 
« a déjà été réalisé ou lancé avec 
certitude d’achèvement ».
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C’est l’un des deux principaux 
axes reliant Magny-les-Hameaux 
à Voisins-le-Bretonneux. La route 
de la Butte aux Chênes, traversant 
la vallée de la Mérantaise, va béné-
ficier d’un aménagement cyclable 
cet été. Une réalisation s’inscrivant 
dans le cadre du Schéma directeur 
cyclable (SDC) de SQY. 

«  Ça fait pour nous partie d’une 
demande de longue date de pouvoir 
compléter les différents aménage-
ments cyclables qui existent déjà sur 
notre commune, explique le maire 
de Magny-les-Hameaux, Bertrand 
Houillon (Génération.s), contacté 
par La Gazette. On avait déjà été 
signalés comme 1re ville cyclable d’Île-
de-France l ’année dernière. Mais il 
y a toujours ce challenge de revoir ces 

points noirs qui peuvent encore exister 
sur notre territoire, notamment tout 
ce qui concerne les discontinuités de 
cheminement. Dans le SDC de SQY, 
[…] il y a ce tronçon complémentaire 
pour traverser la vallée en direction 
de Voisins, et notamment pour faci-
liter les déplacements depuis Magny 
vers les entreprises qui sont côté Mé-
rantais et côté Technocentre, Villaroy. 

« Techniquement,  
c’est un challenge » 

« Dans les 1ers éléments de ce schéma, 
ce tronçon n’était pas forcément signalé 
prioritaire, donc on est intervenus à 
plusieurs reprises pour l’avoir le plus 
rapidement possible », poursuit l’édile 
magnycois. Alain Caffin, conseil-
ler municipal vicinois, rapporteur 

aux mobilités, également joint par 
La Gazette, évoque lui «  le résultat 
d’un travail en coconstruction entre 
SQY, Magny et Voisins  ». Magny-
les-Hameaux a néanmoins dû faire 
une contre-proposition par rapport 
à ce qui était initialement suggéré 
par l’Agglomération. «  Le principe 
initialement retenu dans le SDC, à 
savoir une voie cyclable dans les deux 
sens, s’est avéré comme très difficile 
à réaliser. Du coup, la proposition de 
SQY n’avait pas la faveur des deux 
communes, et Magny a contre-pro-
posé un aménagement dans le sens de 
la montée seulement. Dans la descente, 
les vélos roulant à peu près à la vitesse 
des voitures, ça ne pose pas vraiment de 
problèmes », relate l’élu vicinois.

Il faut dire que des aménagements 
cyclables sur cette route, en pente, 
étroite et à double sens de circu-
lation pour les véhicules, s’appa-
rentent à un exercice très délicat. 
«  On a pu regarder, sur le terrain, 
toutes les difficultés […]. On a re-
monté la voie, mètre par mètre, en 
regardant tous les points, en notant 
comment on pouvait passer. On ne 
touche pas à la route, la voie sera sur 
le bas-côté de la route », assure Alain 
Caffin, se voulant rassurant sur 
d’éventuels risques accidentogènes, 
insistant sur le fait que l’aménage-
ment sera une vraie piste cyclable, 
« une voie [cyclable] séparée sur le bas-
côté de la route, et pas sur la route, et 
qui peut permettre enfin aux cyclistes 

de monter la vallée de la Mérantaise 
en étant protégés des voitures. » D’au-
tant que selon lui, « les vélos montent 
[déjà actuellement] sur la route, et ça, 
c’est vraiment dangereux ». 

De son côté, Bertrand Houillon, 
qui déclare emprunter régulière-
ment cette route à vélo, abonde  : 
«  La difficulté quand on est cycliste, 
[…] c’est surtout dans la montée 
puisque, évidemment, à vélo, on ne 
monte pas aussi vite qu’une voiture. 
La voiture n’a pas forcément la visi-
bilité pour doubler non plus, et ça peut 
se révéler un peu périlleux. » 

Le maire le reconnaît : « Technique-
ment, c’est un challenge, ce qui fait que 
sur ces travaux, on ne va pas pouvoir 
faire une piste cyclable intégrale pour 
la traversée de la vallée. Donc on s’est 
concentrés […] uniquement sur la par-
tie de la montée un peu après le 1er vi-
rage, après le surplomb sur l’étang en 
contrebas. » Sur cette portion, on aura 
une belle piste cyclable pour protéger 
les cyclistes qui montent cette côte, 
et cette piste cyclable séparée de la 
voie va aller jusqu’au feu à l’entrée 
de Voisins », ajoute-t-il. Les travaux 
doivent débuter mi-juillet et durer 
deux à trois semaines. n

Magny-Voisins : une voie 
cyclable dans la montée  
de la Butte aux Chênes sera 
réalisée cet été
Une piste cyclable, dans le sens de la montée seulement, 
doit voir le jour durant l’été, sur cette route étroite, 
pentue et à double sens de circulation. 

 ALEXIS CIMOLINO
Sur la route de la Butte aux Chênes, sera réalisée une piste cyclable sur le 
côté, séparée de la route, dans le sens de la montée, en allant de Magny-les-
Hameaux vers Voisins-le-Bretonneux. 
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LES CLAYES-SOUS-BOIS

SAINT-QUENTIN-EN-YVELINES



Depuis quelques années, la région Île-
de-France organise un grand budget 
participatif, écologique et solidaire, 
sur l’ensemble du territoire régional. 
C’est l’occasion pour les villes, mais 
également les associations, orga-
nismes, institutions, de profiter d’un 
financement de la Région. Pour cette 
dernière, il s’agit « d’offrir la possibilité 
à tous les Franciliens de devenir acteurs 
de l’environnement en Île-de-France ». 
Pour cette 5e édition, quelque 942 
projets ont ainsi été sélectionnés 
et ils font l’objet d’un vote en ligne, 
jusqu’au 9 juillet sur le site internet de 
la région Île-de-France. Pour voter, il 
suffit d’avoir plus de 15 ans et d’être 
francilien. Les projets plébiscités 
pour ce budget participatif bénéficie-
ront d’un soutien de la Région allant 
jusqu’à 10 000 euros.

À SQY, plusieurs communes ont 
ainsi soumis différents projets au 
vote des Franciliens. À Plaisir, on 
peut aussi citer l’aménagement d’un 
verger urbain ouvert à tous et res-

pectueux de l’environnement local. 
L’association Plaisir village anima-
tion souhaite installer un piégeage 
contrôlé par les apiculteurs pour lut-
ter contre les frelons asiatiques.

À  Villepreux, la plantation d’arbres 
et arbustes pour apporter ombre, 
fraîcheur et nature à la plaine de 
loisirs du V Park, la transformation 
d’espaces verts pour une gestion 
durable, des plantations peu gour-
mandes en eau et favorables à la 
biodiversité, l’achat de contenants 
consignés pour le portage des repas 
à domicile de la ville afin de réduire 
la production de déchets plastique, 
le lancement de la rénovation éner-
gétique des bâtiments scolaires, la 
végétalisation de la place Riboud, ou 
encore l’installation des panneaux 
photovoltaïques sur le nouveau pôle 
sportif de Villepreux. 

Aux Clayes, un projet consistera à 
planter 35 nouveaux arbres dont 
15 nouvelles espèces pour permettre 

l’enrichissement du patrimoine arbo-
ré et du parcours botanique de la ville. 
Un autre projet dans cette commune 
prévoit la création d’une cascade 
enrochée permettant par le mouve-
ment d’eau l’oxygénation de l’étang 
du Parc de Diane et la végétalisation 
des berges.

À Coignières, un des projets candi-
dats vise à équiper la commune de 
poubelles de tri sélectif et de bancs 
afin de favoriser le tri lors des événe-
ments et d’améliorer le cadre de vie, 
et un autre consiste à réaménager les 
deux cours d’école du groupe scolaire 
Bouvet afin de proposer des espaces 
ombragés aux élèves. Toujours à 
Coignières, figure aussi la création de 
massifs durables au centre village en 
installant de grandes jardinières afin 
de mettre en place une végétation 
locale, durable et favorable à la biodi-
versité, l’acquisition de vélos pour les 

agents de la commune et les enfants, 
la création des espaces nourriciers en 
développant la résilience alimentaire 
sur le territoire en plantant des arbres 
fruitiers consommables, l’acquisition 
de matériel portatif électrique pour 
l’entretien des espaces verts en rem-
placement du matériel thermique, 
et le passage en éclairage LED de 
différents équipements (terrains de 
tennis et de football, bâtiments com-
munaux…). Un projet des jardins 
Cydonia consiste en l’installation de 
toilettes sèches.

À Maurepas, la lutte contre la pollu-
tion des mégots sera mise en avant 
par l’installation de cendriers péda-
gogiques pour sensibiliser à l’impact 
écologique des mégots de cigarettes. 
Un autre projet dans cette ville vise 
à améliorer la collecte des déchets 
en mettant en place une poubelle 
intelligente permettant de compac-
ter le volume des déchets, et un autre 
encore à favoriser la biodiversité en 
mettant en place une gamme variée 
de refuges et abris pour les animaux 
(oiseaux, chauve-souris, insectes) à 
travers la ville. À Montigny, le projet 
candidat est la création d’une piste 
cyclable bidirectionnelle et d’une cir-
culation piétonne afin de développer 
les circulations douces.  

À Guyancourt, l’association pour la 
sauvegarde des étangs de la  Minière 

souhaite renouveler le mobilier fo-
restier (bancs, tables, barrières).

À Voisins, un des projets consiste à 
végétaliser le cimetière à la suite de 
la reprise de concessions afin d’amé-
liorer l’infiltration des eaux pluviales 
et de favoriser les îlots de fraîcheur. 
Toujours à Voisins, figure aussi un 
projet de création d’un îlot de fraî-
cheur et d’un potager pédagogique 
en végétalisant la cour de l’école pri-
maire des Pépinières. 

Autre projet dans cette commune, 
l’acquisition d’une rosalie scolaire 
de 9 places à assistance électrique 
pour le déplacement des enfants 
à la suite de la fermeture d’une 
école, le recensement et l’ajout des 
signalétiques dans les parcs, jardins 
et cimetières afin de valoriser le 
patrimoine arboré, la création de 
nouveaux massifs et plantations, le 
remplacement et l’harmonisation 
du mobilier urbain en prenant en 
compte la norme Vigipirate. Enfin, 
on peut aussi citer le passage en 
LED des éclairages publics afin 
de limiter la pollution lumineuse 
et de réduire la consommation, 
ou encore l’achat d’arceaux à vélos 
et la création des stationnements 
pour trottinettes afin d’améliorer 
les continuités cyclables et de favo-
riser les liaisons douces. Pour voter, 
rendez-vous sur iledefrance.fr. n

Votez pour le budget 
participatif écologique 
et solidaire de la Région
Les votes en ligne pour le budget participation de 
la région Île-de-France sont ouverts jusqu’au 9 juillet.
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À Voisins, figure notamment 
un projet de création d’un îlot 
de fraîcheur et d’un potager 
pédagogique en végétalisant la cour 
de l’école primaire des Pépinières. 
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PLAISIR  Casting de La France a 
un incroyable talent dans la galerie 
d’Auchan ce samedi 

SQY  Participez au concours  
Maison économe

Pour sa 18e saison, le casting  La 
France a un incroyable talent  fait 
étape dans le centre commer-
cial Aushopping Grand Plaisir, 
le samedi 1er juillet. Un showcase 

exclusif de Lisa Dann aura lieu à 
partir de 14 h 20 et les auditions 
des candidats commenceront à 
15 h. Le gagnant de La France a un 
Incroyable Talent  2023 se trouvera 
peut-être parmi eux… alors venez 
les applaudir et peut-être dénicher 
un incroyable talent.

Si vous avez un talent et que vous 
souhaitez participer au casting, ins-
crivez-vous gratuitement et venez 
nous montrer votre talent. Chant, 
danse, acrobatie, magie, humour, 
sport, animaux… le casting est 
ouvert à tous les talents, même les 
plus insolites. Amateurs ou profes-
sionnels, seul, en famille, en duo 
ou en groupe, les sélections sont 
ouvertes à tous. Alors, inscrivez-
vous pour participer et vous pro-
duire devant un public, pour tenter 
de gagner La France a un incroyable 
talent 2023. n

Si vous avez rénové votre logement 
pour qu’il soit  économe, construit 
une  maison passive ou à énergie 
positive, si vous utilisez les  éner-
gies renouvelables ou avez choisi 
des matériaux bio-sourcés pour les 
travaux, vous pouvez participer au 
concours la Maison économe. Ce 
dernier est ouvert à tous les parti-
culiers ayant mené un projet dans 
les Yvelines.

Chaque lauréat se voit offrir un 
lot remarquable. Il y a un lauréat 
par mention et par territoire (nord 
Yvelines et sud Yvelines), soit  au 
total quatre lauréats qui seront dé-
signés par un jury. Pour participer, 
il vous suffit de : compléter le for-
mulaire en ligne via alecsqy.org ou 
de renvoyer le formulaire complé-
té et le règlement signé par courriel 
(maisoneconome78@gmail.com), 
par courrier postal (Alec SQY  – 
7 bis, avenue Paul Delouvrier – 
78180 Montigny-le-Bretonneux   

ou Énergies Solidaires – 120, ave-
nue du Port – 78955 Carrières-
sous-Poissy). Envoyez formulaire 
et règlement complétés avant le 
16 juillet 2023 minuit. Renseigne-
ments au 01 30 47 98 90. n

La France a un incroyable talent organise son casting 
le samedi 1er juillet dans la galerie d’Auchan Grand Plaisir.

Les inscriptions au concours Maison économe de l’Alec sont 
ouvertes jusqu’au 16 juillet. 

 EN BREF  EN BREF

La galerie d’Auchan Plaisir 
accueillera un casting de La France a 
un incroyable talent le 1er juillet. 
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Chaque lauréat se voit offrir un 
lot remarquable. Il y a un lauréat 
par mention et par territoire (nord 
Yvelines et sud Yvelines), soit au 
total quatre lauréats qui seront 
désignés par un jury. 
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VOISINS  Réunion 
de restitution sur 
l’avenir du Bois-
de-la-Garenne 
La commune organise le 
4 juillet une réunion de 
restitution sur le devenir du site 
et de son école, qui fermera en 
septembre prochain. 
Après des mois de concertation, la ville 
de Voisins-le-Bretonneux s’apprête à 
livrer la restitution finale sur l’avenir de 
l’ancienne école du Bois de la Garenne. 
Début mars, la municipalité a souhaité 
mener une réflexion collective sur le 
devenir du site. Le mardi 4 juillet, à 
18 h 30, à la Maison des associations, 
les Vicinois seront conviés à une soirée 
de restitution avec présentation de la 
synthèse accompagnée de prospectives. 
Cette synthèse fait suite aux réflexions 
et propositions d’aménagement émises 
par les habitants lors de la première 
rencontre de concertation, le 18 mars, 
et des deux ateliers de l’Avenir, les 11 
et 13 mai. Une soixantaine d’habitants 
volontaires avaient ainsi discuté des 
premières pistes et classé les idées 
d’aménagement par ordre de pré-
férence. Ces réflexions permettront 
aux élus de travailler sur cette feuille 
de route.

ÎLE-DE-FRANCE



ÉLANCOURT  Le CCAS 
déménage en 
juillet dans les 
locaux de l’Agora
Le CCAS va déménager 
dans les locaux de l’Agora. 
L’installation sera progressive 
et une signalétique va être 
mise en place pour guider 
les visiteurs. 
Le CCAS (Centre communal d’ac-
tion sociale) d’Élancourt s’installera 
progressivement à partir de juillet 
dans les locaux de l’Agora, situés au 
4, allée Guy Boniface. Les horaires 
d’ouverture du CCAS resteront 
inchangés, à savoir que ce sont les 
mêmes que ceux de la mairie. « Ce 
regroupement va centraliser vos services 
pour constituer un pôle social unique et 
proposer un parcours usager simplifié. 
Les travaux ont débuté fin avril pour 
créer de nouveaux bureaux et un accueil 
adapté », indique le dernier magazine 
municipal. Une signalétique sera 
installée pour orienter au mieux les 
visiteurs. « Dans un second temps, 
le service État civil s’installera dans 
l’espace libéré par le CCAS en mairie. 
Afin d’améliorer la qualité d’accueil 
[…], des travaux seront réalisés [dans 
le] courant de l’été », précise la munici-
palité. Pour plus de renseignements, 
rendez-vous sur elancourt.fr ou au 
01 30 66 44 44.

C’est une 1re à SQY. À Montigny-
le-Bretonneux, dans l’une des sept 
déchetteries de l’Agglomération, a 
été inauguré le 23 juin un caisson de 
réemploi. En service depuis avril, il 
permet d’y déposer des objets usa-
gés mais réutilisables. « C’est vertueux 
financièrement, et aussi pour l’envi-
ronnement, puisque la collecte [et] le 
traitement, ça coûte cher, ça pollue. Là, 
[…] on recycle, on réemploie », se féli-
cite Jean-Michel Chevallier, adjoint 
à Voisins-le-Bretonneux et conseiller 
communautaire à la collecte et à la 
valorisation des déchets, rappelant 
que cela s’inscrit dans la politique 
de SQY, qui est chargée de la ges-
tion des déchets sur son territoire et 
« s’est engagée dans une politique plutôt 
volontariste de réduction des déchets ». 

Ainsi, ce caisson de réemploi est une 
nouvelle étape. «  Jusqu’à maintenant, 
on venait se débarrasser, estime l’élu. 
[Ce caisson] est la preuve qu’on peut faire 
autrement et travailler différemment. 
Pourquoi pas imaginer une 2e vie, mais 
pas seulement, une 3e, une 4e vie. » 

Jouets, meubles, vaisselle, outils 
de jardinage et de bricolage, livres, 
ou encore matériel électronique, 
peuvent être déposés. Mais Jean-
Michel Chevallier insiste sur le fait 
que le caisson « n’est pas un dépôt libre, 
ce sont nos partenaires qui tiennent des 
permanences et jugent si c’est réutili-
sable ou pas  ». En l’occurrence, trois 
associations locales partenaires  : La 
Vie’cyclette (réparation, récupération 
et vente de vélos d’occasion), Em-
maüs Trappes, et Ressources&Vous 

(objets en tout genre). Ces associa-
tions tiennent des permanences à la 
déchetterie et y animent auprès du 
public des ateliers pour apprendre à 
réparer et à réutiliser. 

Et le caisson a déjà rencontré un 
succès auprès du public. « Ce que vous 
avez là, ce n’est pas ce qui est rempli 
depuis avril 2023, on en est peut-être 
au 10e ou 12e remplissage. Et ça a fonc-
tionné tout de suite [...]. La 1re semaine, 
il était quasiment plein  », se réjouit 

Jean-Michel Chevallier, saluant «  la 
réactivité des habitants de SQY qui ont 
joué le jeu, ça démontre qu’il y a sans 
doute une attente sur ce genre de propo-
sitions, c’est plutôt encourageant. » 

SQY a payé 10 000 euros pour ache-
ter ce caisson initialement maritime, 
et qui aura néanmoins du mal à s’im-
planter dans toutes les déchetteries 
saint-quentinoises, l’élu reconnaissant 
qu’«  on n’a pas la place  ». Il annonce 
néanmoins que ce dispositif pourrait 
être « un premier pas » avant « un centre 
de ressourcerie, de recyclerie, qui serait 
positionné quelque part sur l’agglo  ». 
Et qui serait exploité par SQY. Une 
ressourcerie existe à Guyancourt mais 
c’est «  un dispositif associatif [géré par 
Ressources&Vous] mis en place par la 
Ville  », souligne Jean-Michel Che-
vallier, estimant cependant qu’elle 
fonctionne, « attire au-delà de Guyan-
court. » et inspire SQY. Il cite aussi une 
ressourcerie-recyclerie en Gironde, où 
« les objets reviennent et rereviennent ». 

En attendant d’en arriver là, les habi-
tants peuvent donc profiter de ce 
caisson de réemploi, ouvert du mer-
credi au samedi inclus de 9 h 30 à 
12 h 30 et de 14 h à 18h, et le di-
manche de 10 h à 13 h et de 14 h 
à 18 h. Et Jean-Michel Chevallier 
de conclure : « L’objectif étant que les 
Saint-Quentinois repensent leurs habi-
tudes de consommation. » n

À la déchetterie, un caisson de réemploi 
pour redonner vie à des objets usés 
SQY, en collaboration avec trois associations partenaires, expérimente ce dispositif, 
lancé en avril et inauguré le 23 juin, et qui permet de déposer des objets s’ils sont 
jugés réutilisables. 

 ALEXIS CIMOLINO

ACTUALITÉS08

Jouets, meubles, vaisselle, outils de jardinage et de bricolage, livres, ou 
encore matériel électronique, peuvent être déposés s’ils sont de qualité 
suffisante pour être réutilisés. 
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Cela fait un bon nombre d’années 
que le dossier du parc de la Mare 
aux saules, à Plaisir, est dans les 
tuyaux de la municipalité. Contac-
tée par La Gazette, la maire LR de 
Plaisir, Joséphine Kollmannsber-
ger, nous explique où en est ce pro-
jet, qui commence à se concrétiser. 

De nombreux équipements  
tournés vers les activités  

de plein air 

« D’abord, je vais commencer par dire 
que c’est un dossier qui a plus de cinq-
six ans. Nous avions déjà travaillé sur 
ce sujet pendant l’ancienne mandature. 
Nous avons organisé toute une série de 
réunions et de concertations avec les 
habitants pour la bonne et simple rai-
son que ce parc jouxte le quartier de la 
Mare aux saules. […] Avec eux, nous 
avons discuté des futurs aménagements 

et nous avons longuement échangé sur 
les accès au parc, parce qu’on ne souhai-
tait pas qu’il y ait des perturbations 
pour les pavillons et la résidence  », 
commente la maire.

« Deux choses ont été actées  : l ’entrée 
pour les piétons se fera au niveau de 
la rue qui descend sur Élancourt et 
l ’entrée voiture, sera elle installée de 
l ’autre côté sur la D912. Nous avons 
acquis un bout de terrain pour faire 
cette entrée voiture, qui sera donc 
éloignée du quartier de la Mare aux 
saules », poursuit l’édile. 

Ce parc naturel écologique, pay-
sager et sportif, situé au lieu-dit 
«  la côte d’Élancourt  », sera donc 
aménagé sur une ancienne carrière 
abandonnée d’une superficie d’en-
viron 10 hectares. « Le projet a pour 
but de créer un parc composé de divers 

milieux, qui accueilleront les habitats 
naturels et favorables au maintien du 
développement de la faune et de la 
flore du site et des espaces adjacents. 
La diversité des plantations partici-
pera à la richesse de ce site », précise 
ECT, la société chargée de l’amé-
nagement des lieux, sur son site 
internet.  

Les travaux ont d’ores et déjà com-
mencé. Pour l’instant, ils se situent 
au niveau de l’accès routier le long 
de la D912, et portent sur un tra-
vail au niveau du sol et sur la créa-
tion d’un merlon, qui limitera les 
bruits du chantier. « Les travaux du 

merlon permettront ensuite d’ache-
miner les terres inertes qui seront dé-
posées là. Elles vont être extrêmement 
contrôlées au départ des camions, là 
où elles sont prises, ainsi qu’à l ’arrivée 
sur site. La Ville va intervenir avec 
des contrôles permanents. C’est très 
bien organisé. L’entreprise ECT, qui 
se charge de la création de ce parc, a 
l ’habitude de faire ce genre d’amé-
nagements. Cela permettra d’avoir 
un parc vraiment aménagé pour la 
population », se félicite l’édile. Par 
ailleurs, « tout l ’aménagement est pris 
en charge par la société ECT. Cela n’a 
aucun coût pour la Ville  », précise 
Joséphine Kollmannsberger. 

Au sein du parc, les espaces seront 
variés et tournés vers les activités 
de plein air avec, pour les futurs 
usagers non riverains, un parking 
d’une capacité de 45 places. Seront 
également présents des jardins fa-
miliaux, un terrain de pétanque, un 
city-stade, des pistes cyclables avec 
une aire réservée au VTT/vélo trial, 
une aire consacrée à la pratique du 
basketball, une aire de jeux pour 
les enfants de type accrobranche, 
deux tables de jeux d’échecs, un 
parcours sportif avec des agrès 
déployés le long d’un chemin, un 
bloc d’escalade et enfin un parc 
canin. Tout cela sans compter les 
cheminements, le mobilier urbain 
(bancs, poubelles, tables accessibles 
aux PMR pour pique-niquer…) et 
«  un dispositif de signalétiques per-
mettant de se repérer et de découvrir 
les richesses patrimoniales du parc  », 
indique l’entreprise.

Pour compléter les aménagements, 
un parc canin, « il sera en accès libre, 
avec un bel espace aménagé pour les 
chiens pour qu’ils puissent s’ébattre », 
ajoute la maire. Avant de conclure : 
«  il va falloir probablement trois 
années pour finaliser la globalité des 
travaux ». n

Les travaux du parc de la Mare 
aux saules ont débuté
Attendu depuis de nombreuses années par les riverains, 
le parc de la Mare aux Saules commence à prendre 
forme. Les travaux, menés par l’entreprise ECT, ont 
d’ores et déjà commencé. 

 PIERRE PONLEVÉ

La future entrée pour les voitures du parc de la Mare aux saules sera située 
le long de la D912, loin de celle réservée aux piétons. 
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PLAISIR

MONTIGNY-LE-BRETONNEUX



ÉLANCOURT  
Une nouvelle aire 
de fitness aux 
Petits Prés
La Ville a inauguré le 
premier équipement pérenne 
dans le cadre du projet de 
réhabilitation des Petits Prés.
Les premiers signes du réaménage-
ment et de la réhabilitation complète 
du quartier des Petits Prés, à Élan-
court, commencent à être visibles. Le 
17 juin dernier, le maire LR d’Élan-
court et président de SQY, Jean-Mi-
chel Fourgous, Eelam Buisson- 
Kanaksabee (maire adjointe à la 
jeunesse, à la politique de la ville, et au 
logement), et les élus du conseil muni-
cipal, ont inauguré une nouvelle aire 
de fitness extérieure dans ce quartier 
central de la ville. Cet espace sport-
santé, en accès libre, a été implanté dans 
le square Charles Perrault. Comme 
l’expliquait le 1er adjoint, Thierry Michel 
(LR), à La Gazette (lire notre édition 
du mardi 13 juin 2023), cette nouvelle 
aire a été coconstruite avec les jeunes du 
quartier qui avaient exprimé le besoin 
et l’envie d’avoir un équipement de ce 
type à disposition dans le quartier. Elle 
a également été réalisée par le même 
prestataire que celui de la Clef de 
Saint-Pierre. Reste dorénavant à pour-
suivre le projet des grandes rénovations 
programmées aux Petits Prés.

Pour la 9e année, l’entreprise So-
dexo a organisé le Servathon Stop 
Hunger, un événement excep-
tionnel qui a mobilisé l’ensemble 
de l’écosystème de Sodexo contre 
la faim dans le monde. Comme 
le souligne le communiqué de 
l’entreprise, dont le siège social 
est implanté à Saint-Quentin-
en-Yvelines, et plus précisément à 
Guyancourt, «  en France, les colla-

borateurs et leurs familles, les clients, 
les consommateurs, et les fournisseurs 
se sont engagés pour collecter des pro-
duits alimentaires à destination des 
Restos du Cœur ». 

Ainsi, à Guyancourt, à la maison 
mère de Sodexo France, les salariés 
bénévoles ont organisé une col-
lecte de denrées alimentaires ainsi 
qu’une dizaine d’ateliers comme de 

l’initiation aux premiers secours, 
de la méditation, des ateliers culi-
naires, du crochet, des balades en 
forêt, etc. « Une vente de plantes et de 
boutures a également permis d’acheter 
des packs de lait. Au total, 3 537 kilos 
de denrées ont été collectés  », précise 
l’entreprise. 

Sodexo travaille aux côtés du 
Resto du Cœur depuis 20 ans

Créée par Sodexo en 1996, Stop 
Hunger est aujourd’hui une orga-
nisation à but non lucratif qui 
lutte contre la faim dans le monde. 
122  000 volontaires dans 61 pays 
s’engagent avec un seul objectif : un 
monde sans faim. « Concrètement, en 
France, les volontaires de Stop Hun-
ger se mobilisent au quotidien grâce à 
des activités comme le Servathon, la 
Stop Hunger Week mais aussi la lutte 
contre le gaspillage avec la redistri-
bution des aliments invendus auprès 
des Restos du Cœur et des Banques 
alimentaires, et la mobilisation locale 
avec diverses associations de proximi-
té (Secours Populaire, Petits frères des 
pauvres, etc.) », assure Sodexo dans 
son communiqué.

Partenaire des Restos du Cœur de-
puis 2004, Sodexo travaille à leurs 
côtés depuis près de 20 ans pour 
les soutenir dans ce but commun 
d’éradiquer la faim. Alors, l’entre-

prise Sodexo se fait fort de mobi-
liser ses collaborateurs Sodexo sur 
le terrain, partout en France. « Les 
différents sites Sodexo ont organisé 
de mars à mai des collectes de pro-
duits alimentaires dont les Restos du 
Cœur ont le plus besoin : des conserves 
de fruits, de légumes, de poisson, des 
féculents, des produits alimentaires 
pour bébés et des briques de lait, pré-
cise le communiqué. Ces dons per-
mettent de proposer des repas complets 
et équilibrés aux personnes accueillies 
par les Restos du Cœur ou des associa-
tion choisies par les collaborateurs. » 

Et de poursuivre  : «  Cette année 
encore, la collecte a pris la forme 
d’un défi inter-régions entre direc-
tions régionales et activités de Sodexo 
(Marseille, Lyon, Nantes, Lille, 
Strasbourg, Bordeaux, Toulouse, et 
l ’Île-de-France). Les collaborateurs 
de l ’entreprise ont pu participer au 
Servathon directement sur leurs sites. 

7 609 kilos de denrées  
alimentaires récoltées

Et le résultat est au rendez-vous. 
Cette année, ce ne sont pas moins 
de 7 609 kilos (soit 7,6 tonnes) de 
denrées alimentaires qui ont été 
récoltées dans la France entière 
pour les bénéficiaires des Restos 
du Cœur, soit trois fois plus qu’en 
2022. n

Sodexo se mobilise  
contre la faim
L’entreprise Sodexo a organisé cette année encore 
une grande collecte alimentaire au profit des Restos 
du Cœur.
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À Guyancourt, à la maison mère de Sodexo France, les salariés bénévoles ont 
organisé une collecte de denrées alimentaires ainsi qu’une dizaine d’ateliers. 
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Face à l’Influenza aviaire (IA), la 
préfecture des Yvelines a pris un 
arrêté le 9 juin pour déterminer une 
Zone de contrôle temporaire (ZCT) 
autour d’un cas d’IA hautement pa-
thogène dans la faune sauvage et les 
mesures applicables dans cette zone.
Cela fait suite à la confirmation du 

virus de l’IA hautement pathogène 
sur des mouettes rieuses trouvées 
mortes dans la réserve naturelle de 
SQY. L’objectif de cette ZCT est de 
détecter précocement la présence de 
la maladie et de prévenir sa propaga-
tion au sein des élevages de volailles/
gibier à plumes et des basses-cours.

Les détenteurs de volailles ou 
autres oiseaux captifs destinés 
uniquement à une utilisation non 
commerciale doivent  confiner 
leurs volailles ou mettre des filets 
de protection sur leur basse-cour, 
et les élevages de volailles doivent 
être déclarés en mairie. Enfin, si 
vous trouvez des oiseaux morts 
ou moribonds, ne les touchez pas 
et notez ou géolocalisez le lieu de 
découverte, et contactez le 01 30 
90 64 85 ou le 01 34 85 33 00.

Rester sur les chemins balisés

Enfin, veuillez rester sur les che-
mins balisés et ne pas vous appro-
cher ni nourrir les oiseaux sau-
vages. Après votre promenade, 
changez de tenue et de chaus-
sures si vous vous rendez dans 
un élevage de volailles ou une 
basse-cour. Renseignements sur  
agriculture.gouv.fr. n

Influenza aviaire : la préfecture met en place 
une zone de contrôle temporaire
La préfecture des Yvelines a mis en place une zone de contrôle temporaire pour limiter 
la propagation de l’influenza aviaire.

 LA RÉDACTION

La préfecture des Yvelines a pris un arrêté le 9 juin pour déterminer une Zone 
de contrôle temporaire (ZCT) autour d’un cas d’IA hautement pathogène.
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MAGNY-LES-HAMEAUX  
Enquête  
en ligne sur les 
pollinisateurs

MONTIGNY  
Perturbations sur 
les RN10 et A12 
pour travaux

La Ville vous propose jusqu’au 
3 juillet de répondre à une 
enquête sur les pollinisateurs.

Des fermetures sont à prévoir 
sur les bretelles d’accès et de 
sortie entre la RN10 et l’A12 
au niveau de Montigny-le-
Bretonneux. La commune de Magny-les- 

Hameaux vous invite à répondre à 
une petite enquête en ligne sur les 
pollinisateurs. Cette enquête, menée 
par le MOOC (Massive open 
online course, type ouvert de forma-
tion à distance capable d’accueillir 
un grand nombre de participants) 
Pollinisateurs et la plateforme web 
Nos Pollinisateurs, a pour objectif 
de favoriser la connaissance et les 
actions envers les insectes pollinisa-
teurs. Elle doit permettre d’amélio-
rer les outils mis à disposition pour 
agir. Tout le monde peut répondre 
à ce questionnaire, que vous soyez 
inscrits ou non sur le MOOC ou 
sur la plateforme. Cette enquête ne 
vous demandera que cinq minutes 
de votre temps. Alors, n’hésitez pas. 
Retrouvez l’enquête sur formulaires.
ofb.fr/outils-et-pollinisateurs.  Elle 
est disponible jusqu’au 3 juillet.

D’importantes perturbations sont 
à prévoir sur l’autoroute A12 
dans le sens Paris-Province. En 
effet des travaux d’entretien des 
chaussées, prévus sur les diffé-
rentes bretelles d’accès et de sortie 
de l’A12 et de la Route nationale 
10 (RN10) peuvent être provisoi-
rement fermées. Ces travaux, qui 
ont d’ores et déjà débuté le 19 juin 
dernier, devraient se poursuivre au 
plus tard jusqu’au 29 juin.Ainsi, 
les bretelles d’accès de Monti-
gny-le-Bretonneux, en venant de 
l’avenue du Général Leclerc (celle 
qui mène au pont Leclerc vers 
la station-service) vers la RN10/
A12 sens Paris, et de la Route 
départementale, sens Paris-Pro-
vince, pourront être fermées à la 
circulation de 22 h à 5 h 30 durant 
les nuits suivantes : mercredi 28 
juin 2023 et jeudi 29 juin 2023.

GUYANCOURT

YVELINES



Le géant du mobilier et de la décora-
tion, Ikea, a connu un mardi 20 juin un 
peu mouvementé devant son magasin 
de Plaisir, qui est aussi le siège social 
France de l’enseigne suédoise. Une 
cinquantaine d’employés (sur 380) 
du magasin plaisirois ont débrayé 
le mardi 20 juin en matinée devant 
l’entrée, selon 78actu, qui ajoute que 
d’autres débrayages étaient prévus au 
même moment dans plusieurs de la 
quarantaine de sites en France (Di-
jon, Nice, Strasbourg, Saint-Étienne, 
Thiais, Tours, Vitrolles). Une mobili-
sation à l’initiative de l’intersyndicale 

(CFDT, Unsa, CFE-CGC, CGT et 
FO) à la suite de l’échec des Négocia-
tions annuelles obligatoires (NAO) 
entre les syndicats et la direction. 

« On avait demandé une augmentation 
collective des salaires de 8 %. On est à 
4 %. C’est insuffisant. On a des salaires 
très bas pour des métiers très pénibles 
comme la logistique ou la restauration. 
Notre pouvoir d’achat s’étiole depuis 
quelques années. On n’arrive plus à 
vivre », indique Joanna Guelouza, 
déléguée syndicale CFDT du maga-
sin Ikea de Plaisir, à nos confrères.  

« Cette augmentation collective ne cor-
respond même pas à l’augmentation 
du Smic (6 %) ! Le compte n’y est pas, 
abonde un salarié de l’enseigne. Alors 
que le groupe est à 190 millions d’euros 
de dividendes. »

De son côté, la direction du groupe 
assure avoir formulé cinq proposi-
tions aux salariés, rapporte le site 
internet d’actualités yvelinois : « 4 % 
d’augmentation collective, une aug-
mentation des minima IKEA pouvant 
atteindre jusqu’à 6,4 %, une augmenta-
tion liée à la performance individuelle, 
un abondement de 70 % sur les verse-
ments volontaires et une augmentation 
de 6 % du forfait journalier dédié à l’ha-
billement et à l’entretien de la tenue de 
travail ». Elle envisagerait également 
une augmentation de 1 % de la prime 
d’ancienneté pour le personnel ayant 
entre deux et 15 ans d’entreprise.  Les 
syndicats réclament une réouverture 
des négociations. Ils espéraient évo-
quer le sujet lors du Comité social 
et économique central d’entreprise 
(CSEC), qui devait se tenir les 21 et 
22 juin derniers à Paris. n

Des salariés d’Ikea en colère contre  
les faibles salaires 
Une cinquantaine de salariés ont débrayé le 20 juin en matinée devant l’entrée 
du magasin de Plaisir. Ils réclament des hausses de salaires plus importantes. 

 ALEXIS CIMOLINO

ACTUALITÉS10

« On avait demandé une augmentation collective des salaires de 8 %. On est à 
4 % », soupire une déléguée syndicale CFDT du magasin Ikea de Plaisir. 
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SQY  Les communes saint-
quentinoises en alerte ou alerte 
renforcée sécheresse 

Face au manque de précipitations 
depuis des semaines dans le dépar-
tement, la préfecture des Yvelines a 
décidé de durcir ses restrictions. La 
zone Sud-Est est ainsi passée de-
puis le 22 juin en situation d’alerte, 
le 3e niveau le plus élevé, sur cinq 
niveaux au total. Concrètement, il 
est interdit, dans les zones classées 

à ce niveau, d’arroser entre 11  h 
et 18 h (entre 8 h et 20 h pour les 
golfs), de remplir les piscines pri-
vées ou encore de laver des voitures 
chez les particuliers.

Six communes de SQY font partie 
des 38 concernées par ce passage en 
situation d’alerte  : Montigny-le-
Bretonneux, Magny-les-Hameaux, 
Trappes, Voisins-le-Bretonneux, 
La Verrière, et Guyancourt. Par 
ailleurs, la zone centre du dépar-
tement est maintenue en alerte 
renforcée, soit encore un cran au-
dessus. Les six autres communes 
de SQY y sont rattachées  : Coi-
gnières, Élancourt, Maurepas, Les 
Clayes-sous-Bois, Plaisir et Ville-
preux. Dans ce cas, l’arrosage des 
pelouses, massifs fleuris ou encore 
végétaux décoratifs est purement 
et simplement interdit, et celui des 
jardinières et jardins potagers est 
prohibé de 9 h à 20 h. Détails sur 
.yvelines.gouv.fr et sur propluvia.
developpement-durable.gouv.fr. n

La préfecture a décidé le 22 juin de classer la zone Sud-Est 
des Yvelines, dont font partie six villes de l’agglomération, en 
situation d’alerte.

 EN BREF

Ce passage en alerte implique 
plusieurs restrictions, comme 
l’interdiction d’arroser entre 11 h  
et 18 h. 
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Une partie des salariés de l’entre-
prise Exens solutions (ancienne-
ment appelée Cobham Micro-
wave) est en grève depuis le mardi 
20 juin à la suite de l’annonce d’un 
plan de licenciement dévoilé par la 
direction, rapporte 78actu. Exens 
solutions, une entreprise spécialisée 
dans la fabrication de composants 
électroniques pour l’aéronautique, 
est basée, depuis 1980, dans la zone 
industrielle des Dames aux Clayes-
sous-Bois. 

Le plan mené par la direction, ap-
pelé Plan de sauvegarde de l’emploi 
(PSE), prévoit la fermeture du site 
des Clayes-sous-Bois, le licencie-
ment de 26 salariés (soit la moitié 
des employés, Ndlr) et le transfert de 
l’autre moitié sur le site de la société 
basé aux Ulis, dans l’Essonne (Exens 

solutions possède deux autres sites, 
en plus de celui des Clayes-sous-
Bois, à savoir un aux Ulis et un à 
Gradignan, en région Nouvelle-
Aquitaine, Ndlr). 

Licenciement de la moitié  
des salariés, transfert de l’autre 

moitié aux Ulis

«  Accompagnés par la CGT, les 
grévistes entendent exprimer leur 
colère contre le plan de sauvegarde 
de l ’emploi mené par la direction 
de l ’entreprise  », indique 78actu. 
« La fermeture est prévue pour mars 
2024. Des secteurs de l ’entreprise 
vont fermer au fur et à mesure. Les 
courriers de licenciement vont partir 
à partir de mi-juillet », témoigne à 
nos confrères un délégué syndical 
de l’entreprise. 

Cette société qui travaille pour des 
clients de prestige comme Airbus ou 
Thalès, était, selon un employé, en 
avance sur son temps dans les années 
1980-90. « Il y a eu de mauvaises déci-
sions stratégiques. On s’est reposés sur 
nos lauriers. Petit à petit, on a décliné. 
Et maintenant, on a dix ans de re-
tard... », raconte-t-il, amer, à 78actu. 

Ainsi, en quelques années, le 
nombre des salariés de l’entreprise 
a fondu comme neige au soleil, 
passant de 150 à 52. Depuis l’arri-
vée du Covid, un chômage partiel 
avait été mis en place pour les em-
ployés jusqu’à l’annonce de ce nou-
veau plan de licenciement donc. 

La CGT dénonce «  une décision 
qui n’a qu’un objectif  : envoyer des 
salariés à Pôle emploi  ». «  Le syn-
dicat s’insurge contre ‘‘une prime 
de licenciement au minimum’’ et 
demande une prime de départ de 9 
000 euros par personne licenciée  », 
précise 78actu. 

Le mouvement de grève a été re-
conduit pour une troisième jour-
née, car les salariés sont révoltés 
par ce plan de licenciement et 
surtout inquiets pour leur avenir. 
« J’aurai 61 ans. Retrouver un bou-
lot à cet âge-là, c’est quasi impos-
sible », conclut un salarié. n

Les salariés d’Exens s’indignent 
face au plan de licenciement 
dévoilé par la direction
Depuis le 20 juin, une partie des salariés de l’entreprise 
Exens solutions s’est mise en grève pour manifester 
contre un plan de licenciement.

 PIERRE PONLEVÉ

La société Exens solutions est installée aux Clayes-sous-Bois depuis 1980, 
dans la zone industrielle des Dames. 
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PLAISIR

LES CLAYES-SOUS-BOIS VILLEPREUX  
Le Chemin  
Entre-les-Deux-
Murs fermé pour 
travaux
Les piétons et cyclistes ne 
peuvent plus l’emprunter 
jusqu’au 7 juillet entre 8 h et 
17 h, en raison de l’installation 
d’une nouvelle canalisation sur 
le ru de l’Arcy.

Depuis le 19 juin et jusqu’au 
7 juillet, des travaux de réparation 
ont lieu sur le ru de l’Arcy, ce petit 
cours d’eau traversant Villepreux. 
Hydreaulis y fait installer une 
nouvelle canalisation. Ces travaux 
entraîneront une fermeture du 
Chemin Entre-les-Deux-Murs, 
dont un des accès est situé à 
côté de la mairie. Le  Chemin 
Entre-les-Deux-Murs sera fermé 
aux piétons et vélos pendant les 
heures de travaux de 8 h à 17 h 
« afin d’éviter tout problème lors de 
la manipulation de pelles et d’engins 
de chantier », indique la Ville dans 
un arrêté, ajoutant que le passage 
« sera laissé libre après 17 h et le 
week-end ».  



Le collectif Parents vigilants, affilié 
au parti d’extrême droite Recon-
quête, d’Éric Zemmour, s’estime 
gagnant après avoir obtenu l’annula-
tion d’un barbecue, organisé pour la 
kermesse de l’école Thomas Pesquet, 
à Villepreux, qui proposait une alter-
native à la viande de porc pour ceux 
qui le souhaitaient. Jean-Baptiste 
Hamonic, maire MoDem de Ville-
preux, et l’Éducation nationale ont 
apporté leur soutien à l’école qui a fi-
nalement décidé de ne pas organiser 
ce barbecue face à la pression subie. 

«  Une semaine après la kermesse de 
l ’école Thomas Pesquet, à Villepreux, 
le maire MoDem, Jean-Baptiste 
Hamonic, ne décolère pas. En cause 
l ’annulation du barbecue, pour lequel 
une offre sans porc avait été proposée 
ce jour-là. Elle est le fruit d’une polé-
mique créée de toutes pièces quelques 
jours plus tôt sur les réseaux sociaux », 
indique Le Parisien. 

Une manœuvre « scandaleuse » 
pour le maire

L’école avait communiqué, mala-
droitement, sur l’organisation de 
ce barbecue en employant le terme 
«  halal  » dans un mail destiné à 
organiser les festivités. Dérisoire, 
mais suffisant pour que le collec-
tif Parents vigilants s’empare de ce 
sujet, qualifié de «  non-sujet  » par 
l’édile de la commune. « Né en juillet 
dernier, Parents vigilants s’est donné 

pour mission de lutter contre la théo-
rie du genre, l ’idéologie woke ou encore 
l’islamisme qui, selon l’ancien polé-
miste, se propageraient dans les écoles 
publiques », poursuit Le Parisien. 

Le maire, qui a été identifié dans 
des publications relatives à cette 
histoire sur les réseaux sociaux, dit 
n’avoir «  pas mis longtemps à com-
prendre de quoi il s’agissait  ». « Et 
l ’élu de juger la manœuvre [scan-
daleuse] de la part de ceux qui ne 
comprennent pas que la laïcité, c’est 
d’abord le vivre-ensemble  », conti-
nue Le Parisien. 

Jean-Baptiste Hamonic a éga-
lement écrit que «  la directrice de 
l ’école a reconnu une erreur de com-
munication. Le terme ‘‘halal ’’ n’aurait 
pas dû être cité. Néanmoins, dire que 

le barbecue était halal, sous-entendu, 
exclusivement halal, est un mensonge. 
Désormais, les parents sauront que 
Parents vigilants, c’est vous  !  », a 
indiqué l’élu sur Twitter, dans un 
échange quelque peu tendu avec le 
parti Reconquête des Yvelines. 

«  Cette annulation n’est en rien une 
victoire de ceux qui stigmatisent la 
religion musulmane et qui cherchent à 
amener certains parents sur leur ter-
rain idéologique. Leur but est de venir 
endoctriner les familles en récupérant 
des sujets  », a ajouté l’édile. Il s’est 
par ailleurs rendu au conseil d’école 
pour rassurer et apporter son sou-
tien total à la directrice du groupe 
scolaire. «  La direction académique 
a également envoyé un courrier pour 
soutenir l ’enseignante  », conclut le 
quotidien. n

Le dimanche 18 juin, dans l’après-
midi, au moins 130 caravanes de la 
communauté des gens du voyage 
se sont installées à la coulée verte 
à Élancourt. 

Ce terrain appartient à l’agglo-
mération de Saint-Quentin-en- 

Yvelines. Elle a lancé une procé-
dure d’expulsion qui a rapidement 
porté ses fruits. « On a demandé une 
expulsion rapide. C’est un lieu de pro-
menade pour les familles et les sportifs. 
Cela ne correspond pas à la qualité de 
vie que l ’on doit à nos concitoyens  », 
a expliqué Jean-Michel Fourgous 
(LR), président de l’Aggloméra-
tion et maire d’Élancourt, à nos 
confrères de 78actu. 

Un riverain qui a contacté la ré-
daction de La Gazette, le 21 juin 
dernier, témoignait de son exaspé-
ration. « Depuis trois jours, des cara-
vanes des gens du voyage ont été ins-
tallées sur la coulée verte à Élancourt. 
Comment est-ce possible ? La ville est 
truffée de caméras de vidéoprotection. 
[…] Cet espace vert n’est plus accessible 
pour les riverains », se désolait-il. 

« Un dépôt de plainte a été immédia-
tement effectué dès le lundi 19 juin 
2023 par la CASQY et un courrier 
du maire d’Élancourt demandant 
l ’évacuation du site a été adressé à 
madame la sous-préf ète de Ram-
bouillet  », précise un communiqué 
de la Ville, datant du 23 juin. 

Un arrêté préfectoral d’expulsion a 
été pris le mardi 20 juin. « Cet ar-
rêté a fait l ’objet le mercredi 21 juin 
d’un recours devant le tribunal ad-
ministratif de Versailles qui l ’a rejeté 
en totalité. […] Cette évacuation a 
été effectuée ce jour par les services de 
la circonscription de Police nationale 
d’Élancourt et la police municipale de 
la ville d’Élancourt, avec l ’appui de 
différents services des deux collectivi-
tés », poursuit le communiqué. 

«  Face à ce type d’acte qui inquiète 
tous les maires de France, il faut 
faire preuve d’autorité. Nul ne peut 
se soustraire au respect de la loi de la 
République. Quand la tranquillité 
publique et la sécurité de mes admi-
nistrés sont menacées, nous agissons 
avec la plus grande fermeté  », a 
conclu Jean-Michel Fourgous. n

Le 19 juin, la Bac (Brigade anti-
criminalité) a été appelée pour un 
vol de scooters qui était en cours 
dans une résidence à Élancourt. En 
arrivant sur les lieux, les policiers 
ont croisé deux scooters montés par 
deux individus. Alors que les poli-
ciers tentent de les contrôler, les sus-
pects prennent la fuite en refusant 
d’obtempérer. Mais rapidement, 
l’un des conducteurs de deux-roues 
perd le contrôle de son engin qui 
chute au sol sans gravité. 

Les deux voleurs ont rapidement 
été menottés, malgré une tentative 

de rébellion. Durant leur garde à 
vue, les deux mis en cause, âgés de 
19 et 22 ans, ont commencé par 
nier le vol. Ils ont expliqué avoir 
trouvé les scooters par hasard. 

L’exploitation des vidéos  
du foyer a permis de confirmer 

les vols des scooters

Les investigations menées ont per-
mis aux enquêteurs d’établir que le 
scooter sur lequel ils étaient avait 
été dérobé la veille dans un foyer 
situé à Coignières. L’exploitation 
des vidéos dudit foyer a permis de 

confirmer que les deux gardés à 
vue avaient bien dérobé ce scooter, 
mais également un second engin, 
au même endroit, trois jours plus 
tôt, car ils apparaissaient sur une 
seconde vidéo datée du 16 juin. 

Lors de la poursuite des audi-
tions et confronté aux enregis-
trements, un des mis en cause a 
fini par avouer les deux vols après 
avoir visionné lui-même les vidéos 
dans lesquelles il apparaissait. Son 
comparse, en revanche, a conti-
nué à nier les faits qui lui étaient 
reprochés. Sur instructions du 
parquet, les deux mis en cause se 
sont vu notifier des Convocations 
par officier de police judiciaire 
(COPJ). Le premier pour les deux 
vols aggravés, le refus d’obtempé-
rer et la rébellion, le second pour 
les vols aggravés. n

Villepreux Un barbecue initialement prévu  
à la kermesse de l’école Thomas Pesquet 
a créé la polémique

Élancourt
Les gens du voyage installés 
à la coulée verte ne seront 
restés que trois jours

Élancourt Deux voleurs de 
scooters arrêtés par la police

Un barbecue qui devait être organisé pour la kermesse de l’école Thomas Pesquet 
a dû être annulé en raison de pressions reçues par la direction de la part du collectif 
Parents vigilants, affilié au parti d’Éric Zemmour 

De nombreuses caravanes des gens du voyage s’étaient 
installées, le jour de la fête des Pères, à la coulée verte à 
Élancourt. Une procédure rapide d’expulsion a permis de 
les faire partir en trois jours.

Deux jeunes hommes âgés de 19 et 22 ans ont été 
arrêtés car ils venaient de dérober plusieurs scooters 
dans un foyer situé à Coignières.

FAITS 
DIVERS

SÉCURITÉ
 PIERRE PONLEVÉ

C’est à la kermesse de l’école Thomas Pesquet, située à Villepreux, qu’un 
barbecue devait être organisé. La direction de l’établissement scolaire 
a décidé de l’annuler.
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Les gens du voyage qui s’étaient installés sur la coulée verte ne sont pas 
restés bien longtremps. 
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C’est LE principal symbole des Jeux 
olympiques et paralympiques ( JOP). 
La flamme olympique de Paris 2024 
partira le 27 avril 2024 de Grèce, 
pour arriver le 8 mai en France, à 
Marseille. Dans l’Hexagone, elle 
traversera 59 départements, dont les 
Yvelines. Le conseil départemen-
tal des Yvelines a ainsi dévoilé lors 
d’une conférence de presse le 23 
juin dernier au domaine de Madame 
Élisabeth, à Versailles, l’identité des 
villes yvelinoises qui accueilleront la 
flamme. Parmi elles, une ville à SQY, 
ou plutôt un site  : le Golf national, 
futur site des épreuves des pro-
chaines épreuves olympiques de golf 
et théâtre de la Ryder cup en 2018. 
Du côté de l’agglomération de SQY, 
on se réjouit forcément de cette nou-
velle, même si SQY, qui comptera 
quatre sites olympiques, était déjà 
pleinement intégrée dans l’aventure 
des Jeux. 

« C’est la cerise sur le gâteau, réagit Ar-
naud Courtier, directeur des sports 

et conseiller spécial JOP & Héritage 
de l’Agglomération, interrogé par La 
Gazette. C’est vraiment un plus. Évi-
demment, on est super heureux, on ne 
va pas bouder notre plaisir. C’est une 
mise en avant du golf, ce qui est quand 
même une bonne chose, car ce n’est pas le 
sport le plus connu et le plus populaire en 
France, et pourtant, Dieu sait si c’est un 
sport important en nombre de licenciés 
et de pratiquants. […] Symbolique-
ment en plus, elle passera le 23 juillet 
[2024]. Le 23 juillet de cette année, on 
a le départ de la dernière étape du Tour 
de France au Vélodrome, un an après, 

la flamme est là, tout s’enchaîne assez 
merveilleusement finalement, et donne 
un éclairage de plus à notre territoire. » 

Huit villes yvelinoises accueilleront 
le relais de la flamme  : Mantes-la-
Ville, Poissy, Saint-Germain-en-
Laye, Rambouillet, Versailles (où se 
dérouleront les épreuves équestres 
et celles de pentathlon moderne 
de Paris 2024), Saint-Rémy-lès- 
Chevreuse (plus petite commune 
yvelinoise traversée, où est situé 
le château des Coubertin, famille 
du père fondateur des JO de l’ère 

moderne), Les Mureaux (clin d’œil 
à l’histoire, la ville ayant accueilli 
les épreuves de voile lors de précé-
dents JO de Paris, il y a 100 ans), et 
donc Guyancourt via le Golf natio-
nal. «  Nous avons choisi en fonction 
de la territorialité, des difficultés ou de 
l’image resplendissante, nous avons 
essayé de montrer les Yvelines dans leur 
diversité  », explique le président du 
Département, Pierre Bédier (LR).

Le nom des villes qui auront l’hon-
neur de recevoir la flamme désormais 
connu, reste à savoir qui la portera. 
« Ça va se faire ville par ville, avec le 
Cojo (Comité d’organisation des Jeux 
olympiques et paralympiques) et le 
Département. On verra selon les sites, 
affirme Pierre Bédier. On va essayer 
d’avoir des symboliques, en particu-
lier des jeunes, des moins jeunes, des 
personnes porteuses de handicap. Il y a 
aussi un appel au volontariat (sur le site 
internet de Paris 2024, Ndlr). […] On 
a 100 porteurs de flamme, qui la porte-
ront chacun 200 m. » Dans un com-
muniqué, le Département précise 
qu’il choisira « six porteurs de flamme 
ainsi que 24 autres personnes mission-
nées pour former une haie d’honneur 
au dernier porteur de flamme avant 
l’allumage du chaudron au domaine de 
Madame Élisabeth », et qu’il privilé-
giera « d’abord ses publics prioritaires ». 

Le passage de la flamme dans les Yve-
lines aura lieu, donc, le 23 juillet 2024, 

soit trois jours avant la cérémonie 
d’ouverture. Le Département indique 
que «  les villes concernées par le par-
cours de la flamme auront la charge des 
animations festives et sportives greffées 
à l’événement ». Le domaine de Ma-
dame Élisabeth, propriété du conseil 
départemental, sera lui l’étape de fin 
du périple yvelinois de la flamme. 
Il sera transformé «  en quartier d’été 
olympique  » durant la compétition, 
accueillant «  les célébrations finales 
entièrement prises en charge par le Dé-
partement des Yvelines », et « sera ainsi 
aménagé, animé et sécurisé pour qu’un 
maximum d’Yvelinois puissent profiter 
de ce moment inédit et festif », ajoute le 
communiqué du Département. « En 
parallèle, des activités dédiées aux jeunes 
issus des quartiers politique de la ville ou 
suivis par les services de l’Aide sociale à 
l’enfance seront également proposées  », 
poursuit le Département. 

Voir la flamme passer dans les Yve-
lines a néanmoins un coût : 180 000 
euros. Un montant que le Départe-
ment a été d’abord réticent à payer, 
rapportaient plusieurs médias. Inter-
rogé sur le sujet en conférence de 
presse, Pierre Bédier a rappelé les in-
vestissements du Département dans 
les futurs sites olympiques, et évoqué 
« la force de persuasion » du président 
du Cojo, Tony Estanguet. Le tracé 
exact du cheminement de la flamme 
dans les Yvelines sera lui dévoilé en 
septembre. n

Jeux olympiques Paris 2024 : 
la flamme olympique passera 
par le Golf national 
Le Département a dévoilé le 23 juin le nom des villes 
ou lieux yvelinois qui accueilleront le relais de la flamme 
olympique le 23 juillet 2024. Le site saint-quentinois 
en fait partie.  

Le Golf national, situé à Guyancourt, fait partie des huit sites yvelinois qui 
accueilleront le passage de la flamme olympique. Il sera aussi le site hôte 
des épreuves olympiques de golf. 
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Le 1er juillet sera le grand jour 
pour 350 élèves de SQY. Comme 
d’autres avant eux, ils monteront 
sur scène au théâtre de SQY pour 
interpréter l’Opéra des enfants en 
scène. Un projet porté chaque an-
née  depuis 20 ans par l’Association 
pour la musique à Saint-Quentin-
en Yvelines (Apmsq). Cette année, 
c’est Dogora, l’œuvre d’Étienne Per-
ruchon, qui sera à l’honneur. 

Dogora, « œuvre puissante » 
d’Étienne Perruchon,  

à l’honneur 

«  Dogora est une œuvre puissante 
qui nous plonge dans un monde so-
nore unique. Rassemblant des chœurs 
d’adultes et d’enfants, ainsi qu’un 
ensemble orchestral, cette cantate fait 
entendre une langue imaginaire, in-
dique l’Apmsq sur son site internet. 
Le dogorien est la langue oubliée d’un 
peuple nomade disparu, mais dont les 

quelques descendants vivent dans les 
montages des pays slaves, en Autriche, 
en Italie, en Grèce, ou en Crête. » 

Aux côtés de ce chœur d’élèves de 
CE1, CE2 et CM1, dirigés par 
Alice Decelle et qui se sont en-
traînés toutes les semaines depuis 
l’hiver dernier (lire notre édition du 

2 mai), se produiront la Maîtrise de 
Trappes, les choristes de la Pléiade, 
les chorales des collèges de Trappes, 
et un orchestre composé de jeunes 
musiciens professionnels, sous la 
direction du chef d’orchestre Pierre 
Calmelet. La représentation a lieu 
à 19 h 30. Gratuit sur réservation, 
au 01 30 66 33 59. n

Comme chaque année, la commune 
des Clayes organise le festival des 
Talents clétiens. L’édition 2023 se 
tient depuis le 1er juin et jusqu’au 
1er juillet. Au menu, de nombreux  
spectacles, expositions et concerts à 
l’espace Philippe Noiret. 

« La municipalité souhaite per-
mettre aux membres des associations 
et aux élèves des écoles de notre Ville 
d ’exprimer leurs talents artistiques, 
devant leurs publics, dans les meil-
leures conditions, explique la mairie 
sur son site internet. L’espace socio-
culturel Philippe Noiret leur ouvre 

ses portes pour leur faire bénéficier, 
gratuitement, de ses lieux d ’exposi-
tions, et pour leurs représentations, 
d ’une scène ainsi que d ’un accom-
pagnement humain et technique 
professionnels.  » Au programme 
des derniers jours, dès le 27 juin 
à 20  h, un spectacle d’élèves de 
CM2 de l’école Pagnol à 20 h, 
deux pièces de la compagnie La 
Godille les 29 et 30 juin, et un 
concert de musique et danse ba-
roque autour de Haendel le 1er 
juillet à 17 h 30. Le programme 
complet du festival est à retrouver 
sur lesclayessousbois.fr. n

Les fêtes de Ville se poursuivent 
à SQY. À Villepreux, rendez-vous 
le 1er juillet de 14 h à 2 h du matin 
au V Park pour la Fête de l’été. Au 
programme, color run (payante), 
apéro des commerçants, concerts, 
spectacle de feu ou encore soirée 
DJ. À noter que, cette année, la 
fête aura pour thème « Villepreux 
a d ’incroyables talents ». Il est ainsi 
possible de voter pour le concours 
des talents sur le site internet de 
la mairie jusqu’au 30 juin. Le 

1er juillet, les talents se produiront 
sur scène et une remise des prix 
aura lieu. 

À Coignières, c’est également le 1er 
juillet que ça se passe, avec la Fête 
de la Ville, là encore de 14 h à 2 h 
du matin. Rendez-vous d’abord à 
l’espace Daudet où seront instal-
lés structures gonflables, stands de 
maquillage et de restauration, ou 
encore un village associatif. Jeux 
en bois et repas avec orchestre 

seront aussi proposés. À 23 h, un 
feu d’artifice sera tiré depuis le 
terrain stabilisé situé derrière le 
gymnase du Moulin à Vent, avant, 
de 23 h 30 à 2 h, une soirée dan-
sante sur le parking du gymnase. 
Enfin, à Montigny, rendez-vous le 
2 juillet de 14 h à 23 h à la Ferme 
du Manet pour une Fête de la 
Ville sous le signe des JOP 2024.  
Programmes complets et rensei-
gnements sur les sites internet des 
mairies concernées. n

Le site des Granges de Port-
Royal des Champs, à Magny-les- 
Hameaux, accueille les 1er et 2  juil-
let deux représentations hors-les-
murs du Théâtre de Saint-Quen-
tin-en-Yvelines (TSQY). D’abord, 
le 1er juillet, à 20 h 30, le Concert 
de la loge, ensemble classique sur 
instruments anciens dirigé par le 

violoniste Julien Chauvin, s’asso-
ciera au baryton-basse Christian 
Immler, pour une représentation 
baroque mettant à l’honneur des 
œuvres de  Jean-Sébastien Bach et 
Jan Dismas Zelenka. Le 2 juillet, 
à 17 h, Une Nuit transfigurée, l’une 
des principales œuvres du com-
positeur Arnold Schönberg, sera 

reprise par la violoniste Agnès 
Pyka et le peintre David The-
lim, dans un spectacle associant 
«  musique et danse, dramaturgie et 
arts plastiques  », précise le TSQY. 
Entrées libres à ces concerts, sur 
réservations via theatresqy.org et à 
assoaprc@gmail.com. n Les Clayes Derniers jours pour 

le festival des Talents clétiens 

Saint-Quentin-en-Yvelines Fête de la ville à Villepreux, 
Coignières et Montigny ce week-end 

Magny-les-Hameaux Deux concerts de musique 
classique à Port-Royal des Champs ce week-end

Ce rendez-vous annuel se tient jusqu’au 1er juillet, avec des 
spectacles, expositions et concerts mettant à l’honneur 
le talent des associations et élèves de la commune. 

Le 1er juillet, Villepreux organise sa Fête de l’été, Coignières sa Fête de la Ville, et le lendemain, 
c’est au tour de Montigny d’organiser ses festivités. 

Les 1er et 2 juillet, le site des Granges accueille deux représentations hors-les-murs du théâtre 
de Saint-Quentin-en-Yvelines. 

Les présentations de saisons vont 
bon train comme chaque année à 
cette période. Le 30 juin, c’est au 
tour de la Ferme de Bel Ébat et de 
la Batterie, à Guyancourt, d’organi-
ser leur soirée de présentation de la 
programmation 2023-2024. Celle-
ci se déroule le 30 juin de 20 h 30 à 
22 h à la Ferme de Bel Ébat. « Hu-
mour, théâtre, danse, cirque, musiques 
actuelles, classiques ou jazz… Décou-
vrez la programmation foisonnante de 

Scènes 2 Guyancourt (nom donné aux 
deux équipements culturels guyan-
courtois, Ndlr)  », indique la Ferme 
de Bel Ébat sur son site internet. 
Entrée libre, réservation conseil-
lée, sur kiosq.sqy.fr. À noter que 
si la billetterie pour les spectacles 
ouvrira le 30 juin, jour de la soirée 
de présentation, la programmation 
est elle déjà consultable sur les sites 
internet de la Ferme de Bel Ébat et 
de la Batterie. n

Guyancourt Venez découvrir la 
saison 2023-2024 de la Ferme de 
Bel Ébat et la Batterie ce vendredi

Montigny Jour J ce samedi 
pour l’Opéra des enfants au théâtre 
de Saint-Quentin-en-Yvelines 

Le conservatoire de musique et 
de danse de Trappes accueille, le 
30 juin de 20 h à 22 h 30, une soirée 
Total Declic, de l’association Declic 
Théâtre. Cette dernière y organise 
un tournoi intergénérationnel au-
tour de l’improvisation. «  Une soi-
rée dédiée au match d’improvisation 
théâtrale avec la jeune génération de 
la compagnie et ses trois niveaux de 
joueurs et de joueuses de 9 à 17 ans : 

les benjamin·e·s, les cadet·te·s et les 
junior·e·s de Trappes accompagnés 
par les membres de l’équipe ama-
teur des Z’Épices et les comédiens et 
comédiennes professionnels de Déclic 
Théâtre », indique la description de 
l’événement. Une buvette se tiendra 
à partir de 19 h. Le tarif d’entrée à 
la soirée s’élève à 3 euros, réserva-
tions au 01 30 51 08 21 ou à claire@
declictheatre.fr. n

Le centre Alfred de Vigny, à Voi-
sins, accueille le 1er juillet à partir 
de 20 h 30 une soirée karaoké live. 
«  Si vous aimez chanter seul ou à 
plusieurs, voici l ’occasion unique qui 
vous est proposée par le centre Alfred 
de Vigny. Accompagné par Jack, pro-
fessionnel du karaoké et du chant, 
vous avez la possibilité de chanter 
avec un accompagnement guitare. La 

formule karaoké est aussi proposée lors 
de cette soirée. Venez-vous inscrire en 
précisant le ou les morceaux que vous 
avez envie d’entonner avec notre 
animateur  », détaille le centre Al-
fred de Vigny sur son site internet. 
À partir de 12 ans, le tarif s’élève 
à 10  euros pour participer, réser-
vations à l’adresse deniscoordina-
teur@chezalfred.info. n

Trappes Un tournoi intergénérationnel 
d’improvisation au conservatoire ce vendredi

Voisins-le-Bretonneux Soirée karaoké 
au centre Alfred de Vigny ce samedi

La soirée de présentation de la programmation 2023-2024 
de la Batterie et de la Ferme de Bel Ébat se déroule le 30 juin. 

350 enfants d’élémentaire scolarisés dans plusieurs écoles de 
l’agglomération se produiront au théâtre de SQY le 1er juillet 
dans le cadre de l’Opéra des enfants en scène.

Des élèves de CE1, CE2 et CM1 de Trappes, Plaisir et Villepreux (photo) se 
sont entraînés toutes les semaines depuis l’hiver dernier pour préparer ce 
concert. 
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 Vous avez une information  
à nous transmettre ? 

Un évènement à annoncer ?  
Des précisions à nous apporter ?  

Un commentaire à faire ? 
Contactez la rédaction !

redaction@lagazette-sqy.fr
La Gazette de Saint-Quentin-en-Yvelines

12, avenue des Prés  
78180 Montigny-le-Bretonneux 

Tél. 01 34 81 28 71

SUDOKU : niveau facile SUDOKU : niveau difficile

Ces grilles Sudoku vous sont proposées grâce à Thibaut Bernard, auteur  
du logiciel gratuit et libre de diffusion du site internet alphaquark.com.

Solutions de La Gazette de Saint-Quentin-en-Yvelines  
n°226 du 20 juin 2023 :
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Vous êtes entrepreneur, 
commerçant, artisan,  
vous désirez passer votre publicité 
dans notre journal ?

pub@lagazette-sqy.fr
Faites appel à nous !
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